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PREAMBULE 

Quôest-ce quôun SCoT ? 

Le SCoT et les évolutions législatives  

Le Schéma de Cohérence Territoriale (SCoT), 
instauré par la loi Solidarité et Renouvellement 
Urbains (SRU) du 13 décembre 2000, a pour 
objectif de coordonner  et articuler, dans ӃŻX´°JNX
et dans le temps, les différentes politiques 
°ÄMӃ ²ÄX´ Ӄ ⱴX´ ► ӃŻJªⱴ«JzXªX«º TÄ ºX³³ º­ ³XŸ ?J
procédure d'élaboration et son contenu sont 
encadrés par le Code de l'Urbanisme.  

La loi de programmation du 3 août 2009, relative 
► ӃJ ª ´X X« ¯ÄÆ³X TÄ +³X«XӃӃX TX
ӃŻ(«Æ ³­««XªX«ºŵ J °X³ª ´ TXplacer 
ӃŻX«Æ ³­««XªX«º JÄ N¯Ä³ TX´ °­Ӄ º ²ÄX´
TŻJªⱴ«JzXªX«ºŸ 

Avec les lois Engagement National pour 
ӃŻ(«Æ ³­««XªX«º Ǝ(6(Əŵ C³MJ« ´ªX Xº ,JM ºJº
ƎC,Ə Xº TX 5­TX³« ´Jº ­« TX ӃŻ(N­«­ª X Ǝ25(Əŵ ӃX
SCoT est devenu la "clé de voûte" des documents 
de planification en *³J«NX Xº ӃŻ­Äº Ӄ °³ Æ Ӄⱴz ⱴ °­Ä³
ӃÄººX³ N­«º³X ӃŻⱴºJӃXªX«º Ä³MJ « Xº ӃX N|J«zXªX«º
climatique tout en préservant la biodiversité.   

2J Ӄ­  °­Ä³ ӃŻ NNⱳ´ JÄ 2­zXªX«º Xº Ä« C³MJ« ´ªX
Rénové (ALUR) et la loi d'Avenir pour 
l'Agriculture, l'Alimentation e t la Forêt (LAAF) ont 
confirmé cette orientation de fond et ont 
renforcé le rôle du SCoT en tant que document 

intégrateur des différentes politiques nationales 
Xº ³ⱴz ­«JӃX´Ÿ .Ӄ X´º TXÆX«Ä ӃŻÄ« ²ÄX T­NÄªX«º
intégrant les documents de rang supérieur pour 
la planification locale. 

2ŻⱴӃJM­³Jº ­« TÄ ?$­A TX +J´N­z«Xŵ °³X´N³ ºX ӃX
ǐ ªJ³´ ǏǍǎӄŵ ´Ż «´N³ º TJ«´ ӃX NJT³X TX´ Ӄ­ ´ N ºⱴX´
ci-avant.  

La loi portant Evolution du Logement, de 
ӃŻ ªⱴ«JzXªX«º Xº TÄ 6Äªⱴ³ ²ÄX Ǝ(2 6Ə TÄ
23 novembre 2018 a programmé un nouveau 
cadre pour les SCoT, afin de les rendre moins 
formels et faciliter l eur ª ´X X« ¯ÄÆ³XŸ
2Ż­³T­««J«NX TÄ ǎǓ ¤Ä « ǏǍǏǍ ³XӃJº ÆX ► ӃJ
ª­TX³« ´Jº ­« TX´ ?$­Aŵ T­«º ӃŻX«º³ⱴX X« Æ zÄXÄ³
est intervenue au 1er avril 2021, a introduit des 
mesures transitoires permettant aux SCoT en 
N­Ä³´ TŻⱴӃJM­³Jº ­« ­Ä X« ³ⱴÆ ´ ­« Xº «ŻJÉJ«º °J´
X«N­³X J³³Ⱶºⱴ ӃXÄ³ °³­¤Xº ► NXººX TJºXŵ TŻJ°°Ӄ ²ÄX³
les nouvelles dispositions par anticipation 
(uniquement si ӃŻX«º³ⱴX X« Æ zÄXÄ³ TÄ ?$­Aest 
postérieure à cette date) ou de poursuivre leur 
ⱴӃJM­³Jº ­« ´­Ä´ ӃŻJ«N X« ³ⱴz ªX ¤Ä³ T ²ÄXŸ 

Le Syndicat Mixte du SCoT de Gascogne a choisi 
de finaliser son ?$­A ´­Ä´ ӃŻJ«N X« NJT³X
juridique afin de bénéficier dans les meilleurs 
TⱴӃJ ´ TŻÄ« T­NÄªX«º TX °ӃJ« Z NJº ­« NJT³X pour 
son territoire.  

 

 

Le SCoT intégrateur ŷ ³ⱳzӃX´ TŻ­°°­´JM Ӄ ºⱴ 
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PREAMBULE 

Le SCoT, un document de planification 
stratégique et un outil de mise en 
cohérence des politiques publiques  

Le SCoT constitue un document de planification 
stratégique à long terme et un projet de territoire . 
Il a pour objet de fixer « les orientations générales 
TX ӃŻ­³zJ« ´Jº ­« TX ӃŻX´°JNX », de déterminer « les 
grands équilibres entre les espaces urbains et à 
urbaniser et les espaces ruraux, naturels, 
agricoles et forestiers », de définir des objectifs 
en matière de logements, de transports, de 
TⱴÆXӃ­°°XªX«º ⱴN­«­ª ²ÄXŵ TX N­ªªX³NXŹ Xº
de déterminer les « espaces naturels, agricoles, 
forestiers ou urbains à protéger ». 

Il n'a pas vocation à définir la destination et 
ӃŻÄ´JzX TX´ ´­Ӄ´ ► ӃJ °J³NXӃӃXŸ .Ӄ TⱴZ « º ӃX NJT³X
général à traduire dans les documents de rang 
 «Zⱴ³ XÄ³ Ǝ;ӃJ«´ 2­NJÄÈ TŻC³MJ« ´ªXŵ NJ³ºX´
N­ªªÄ«JӃX´ŵ ;³­z³JªªX´ 2­NJÄÈ TX ӃŻ,JM ºJºŵ
Plan de MobilitéŹƏ Xº ӃX´ °³­¤Xº´ TŻJªⱴ«JzXªX«º
­°ⱴ³Jº ­««XӃ Ǝ°³­¤Xº´ TŻJªⱴ«JzXªX«ºde surface 
plancher supérieur à 5 000 m², autorisations 
N­ªªX³N JӃX´ŹƏŸ 

Le SCoT constitue ainsi un outil aux multiples 
dimensions :  

> Une dimension stratégique et politique  : il 
repose sur une vision stratégique et prospective 
► |­³ Ê­« TŻÄ«X Æ «zºJ «X TŻJ««ⱴXs. Il exprime, en 
ce sens, un projet politique visant à organiser ou 
³X°X«´X³ ӃX TⱴÆXӃ­°°XªX«º TŻÄ« ºX³³ º­ ³Xŵ ►
JNN­ª°Jz«X³ ӃX´ TÉ«Jª ²ÄX´ ²Ä  ӃŻJ« ªX«º Xº ►
veiller à la cohérence entre les secteurs qui le 
composent. Des ambitions sont formulées et des 
grands choix de développement sont opérés et 
hiérarchisés au regard de prévisions 
démographiques et économiques et des besoins 
 TX«º Z ⱴ´ °­Ä³ ӃŻJÆX« ³Ÿ 

> Une dimension spatiale et planificatrice  : il 
°³­°­´X Ä«X ´º³Jºⱴz X zӃ­MJӃX TŻJªⱴ«JzXªX«º
TÄ³JMӃX TÄ ºX³³ º­ ³XŸ ᾧºJMӃ X JÄ ³XzJ³T TźÄ«
diagnostic fonctionnel, elle se traduit par 
ӃŻJZZ ³ªJº ­« TX z³J«T´ °³ «N °X´ TŻJªⱴ«JzXªX«º
Xº ӃJ Z­³ªJӃ ´Jº ­« TŻÄ« ª­TⱳӃX TX
TⱴÆXӃ­°°XªX«º Xº TŻ­³zJ« ´Jº ­« TX´ ºX³³ º­ ³X´
qui guident les différentes politiques sectorielles 
(transports, habitat, développement 
N­ªªX³N JӃŹƏ Xº T­«º ӃX´ impacts sont évalués 
sur le plan environnemental.  

> Une dimension règlementaire : le SCoT 
constitue un document règlementaire et un cadre 
de référence qui fixe, entre autres, les objectifs 
territorialisés en matière de logements, de 
consommation économe TX ӃŻX´°JNXŵ TX
°³­ºXNº ­« TX´ X´°JNX´ TX M ­T ÆX³´ ºⱴŹIl 
´Ż ª°­´X TJ«´ Ä« ³J°°­³º TX N­ª°Jº M Ӄ ºⱴ JÄÈ

documents de rang inférieur et projets 
TŻJªⱴ«JzXªX«º, conformément au Code de 
ӃŻUrbanisme. 

> Une dimension collective et partenariale  : le 
SCoT renvoie à un processus de travail. Son 
élaboration itérative, concertée et multi -
°J³ºX«J³ JӃX ª­M Ӄ ´X ӃŻX«´XªMӃX TX´ ⱴӃÄ´ Xº TX´
techniciens des territoires concernés, ainsi que 
les Personnes Publiques Associées (État, Région, 
Départements, chambres consulaires, 
intercommunalités compétentes en matière 
TŻ|JM ºJºŵ  Äº­³ ºⱴ´ 8³zJ« ´Jº³ NX´ TX ӃJ
5­M Ӄ ºⱴŹƏŸ C« T JӃ­zÄX X´º ⱴzJӃXªX«º X«zJzⱴ
avec la société civile par le biais de la 
concertation. 
 

La composition du dossier de SCoT 

Le SCoT se compose de trois documents dont le 
contenu est fixé précisément par le Code de 
ӃŻC³MJ« ´ªX :   

> Le rapport de présentation  qui comprend le 
d Jz«­´º Nŵ ӃŻⱴºJº  « º JӃ TX ӃŻX«Æ ³­««XªX«ºŵ
ӃŻJ«JӃÉ´X TX´  «N TX«NX´ TÄ °ӃJ« ´Ä³
ӃŻX«Æ ³­««XªX«º Xº ӃX´ ªX´Ä³X´ ª ´X´ X« ¯ÄÆ³Xŵ
la justifiNJº ­« TX´ N|­ Èŵ ӃX´ ª­TJӃ ºⱴ´ TŻJ«JӃÉ´X
TX´ ³ⱴ´ÄӃºJº´ TX ӃŻJ°°Ӄ NJº ­« TÄ ?$­A, le résumé 
non technique et le glossaire (permettant de 
retrouver les définitions et acronymes cités dans 
ӃŻX«´XªMӃX TX´ T­NÄªX«º´Ə. Il constitue à la fois 
un outil de connaissance du territoire et de ses 
X«¤XÄÈŵ Xº Ä« ­Äº Ӄ TX °³­´°XNº ÆX Xº TŻⱴÆJӃÄJº ­«
environnementale. La justification des choix 
permet de comprendre les différentes options 
examinées et ce qui a conduit aux choix opérés 
par les élus. 

> Le Projet TŻ ªⱴ«JzXªX«º Xº TX
Développement Durables (PADD) qui fixe une 
ambition politique pour le devenir du territoire à 
travers les grands choix stratégiques et les 
­³ X«ºJº ­«´ X« ªJº ⱳ³X TŻJªⱴ«JzXªX«ºŵ
TŻ|JM ºJºŵ TX TⱴÆXӃ­°°XªX«º ⱴN­«­ª ²ÄXŵ TX
loisirs, de dépӃJNXªX«º´Ź .Ӄ «X ´Ż ª°­´X °J´
juridiquement  aux documents de rang inférieur, 
mais fonde le DOO qui en précise les 
orientations. 

> 2X &­NÄªX«º TŻ8³ X«ºJº ­« Xº TŻ8M¤XNº Z´
(DOO) qui traduit concrètement les ambitions du 
PADD en objectifs et orientations opp osables en 
matière de développement économique et 
N­ªªX³N JӃŵ TŻ|JM ºJºŵ TŻⱴ²Ä °XªX«º´ŵ TX
localisation des espaces ou sites naturels à 
protéger, de projets de développementŹ 



 

9 

PREAMBULE 

Chiffres clés d u SCoT de Gascogne  

(Données 2014) 

 

3 PETR 

13 EPCI 

397 communes 

178 670 habitants  

32 habitants par km²   

  65 440 emplois 

99 320 logements 

5 600 km² (Gers : 6 257 km²)  

 

 

Les PETR et les EPCI du SCoT de Gascogne 

Source : AUAT 
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Contexte territorial  

Le périmètre et le Syndicat M ixte, 
structure porteuse du SCoT de 
Gascogne 

Le SCoT de Gascogne constitue un territoire  de 
dimension départementale. Il couvre 3 Pôles 
TŻEquilibre Territoriaux et Ruraux (PETR), 
13 intercommunalités, 397 communes, soit 86% 
des communes du département du Gers et une 
commune du département de Haute-Garonne : 
Fontenilles. Il compte près de 180 000 habitants et 
plus de 65 000 emplois. 

Avec ses 5 600 km², il représente le plus grand 
SCoT de France en superficie, et le 2ème en 
nombre de communes. 

Son périmètre a été créé par arrêté préfectoral le 
18 septembre 2014. Le Syndicat Mixte du SCoT 
de Gascogne est chargé de son élaboration. Il 
offre  un espace de dialogue et de débats entre les 
collectivités qui le composent tout au long du 
°³­NX´´Ä´ TŻⱴӃJM­³Jº ­«et assurera le suivi de sa 
ª ´X X« ¯ÄÆ³XŸ 

 

Composition du SCoT de Gascogne 

Source : INSEE 

 

 

Les démarches de planification 
engagées sur le territoire 

Des exercices de planification ont déjà été menés 
sur certaines parties du territoire . Ainsi, le 
périmètre du SCoT de Gascogne couvre celui du 
SCoT des Coteaux du Savès, qui couvre 
14 communes à cheval sur les départements du 
Gers et de la Haute-Garonne (Auradé, Beaupuy, 
Clermont-Savès, Castillon-Savès, Endoufielle, 
*­«ºX« ӃӃX´ŵ *³ⱴz­ÄÆ ӃӃXŵ 2Ż.´ӃX-Jourdain, Lias, 
Marestaing, Monferran-Savès, Pujaudran, 
Razengues, Ségoufielle). Il a été approuvé en 
Comité Syndical le 15 décembre 2010.  

Ce SCoT deviendra caduc le jour où le SCoT de 
Gascogne sera exécutoire.  
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Dynamiques métropolitaines et démarches de 

coopérations  

 

De la métropolisation toulousaine au 
contrat de réciprocité   

Après une longue période de déclin 
démographique, le territoire du SCoT de 
Gascogne connait depuis les années 1980-1990 
une croissance démographique. Celle-ci est 
toutefois contrastée suivant les secteurs qui le 
composent, avec une augmentation significative 
de la population sur le Sud-Est, une croissance 
modeste ou nulle sur la plupart des autres 
secteurs du territoire , et négative sur certains 
bourgs ou certains secteurs hyper-ruraux.  

Cette évolution contrastée est à rattacher à la 
croissance particulièrement soutenue de la 
grande agglomération toulousaine depuis les 
années 1990. Ce fort  développement génère un 
phénomène de métropolisation entre Toulouse 
et les villes moyennes qui constituent le système 
multipolaire toulousain et qui sont entrées dans 
Ä«X TÉ«Jª ²ÄX TŻJºº³JNº Æ ºⱴ Xº TX °­ӃJ³ ´Jº ­« ŷ

Montauban, Albi, Castres-Mazamet, 
Carcassonne, Foix-Pamiers, Saint-Gaudens et 
Auch.  

$ŻX´º TJ«´ NX N­«ºXÈºX ºX³³ º­³ JӃ TŻXÈºX«´ ­« TX
ӃŻJ ³X Ä³MJ «X º­ÄӃ­Ä´J «X ƎǐӅ N­ªªÄ«X´ TÄ ?$­A
de Gascogne concernées) que de plus en plus 
TŻ «ºX³Tⱴ°X«TJ«NX´ X«º³X ӃX ºX³³ º­ ³X zX³´­ ´ Xº
le territoire toulousain se développent, poussant 
au développement de relations basées sur la 
complémentarité et la réciprocité entre les 
territoires.   

Un contrat de réciprocité établi entre Toulouse 
Métropole et le PETR Pays Portes de Gascogne a 
par exemple été signé 10 Juillet 2017. Il vise à 
renforcer les coopérations en matière de 
développement économique, de stratégie 
Jz³ N­ӃX Xº JӃ ªX«ºJ ³Xŵ TX º­Ä³ ´ªXŵ TŻJNº ­« 
culturelle, scientifique et technique et de 
mobilité. 

 

Aires urbaines au sein du SCoT de Gascogne 

Source : INSEE 
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2Żinterscot  du Grand Bassin Toulousain : 
la recherche de cohérence entre les 
SCoT  

Le 10 juillet 2006, le premier interscot du Grand 
Bassin Toulousain voit le jour. Il est composé de 
quatre SCoT : SCoT du Nord Toulousain, SCoT du 
Pays Lauragais, SCoT du Pays Sud Toulousain et 
SCoT de la Grande Agglomération Toulousaine. 

AÄ¤­Ä³TŻ|Ä ŵ Jux côtés des onze autres SCoT du 
territoire métropolitain, le SCoT de Gascogne 
participe à lŻinterscot du Grand Bassin 
ToulousainŸ .Ӄ ´ŻJz º TŻÄ«X TⱴªJ³N|X TX
coopération volontaire qui vise à favoriser les 
échanges, à articuler les démarches de 
planification des collectivités territoriales, à 
définir des orientations et des principes 
TŻJªⱴ«JzXªX«º TÄ ºX³³ º­ ³X N­|ⱴ³X«º´ Xº ►
rendrX Æ ´ MӃX ӃŻJ ³X ªⱴº³­°­Ӄ ºJ «X º­ÄӃ­Ä´J «X ►
ӃŻXÈºⱴ³ XÄ³Ÿ 

Le système urbain toulousain et le 
dialogue métropolitain   

Dans un contexte de métropolisation se 
traduisant à la fois par la concentration des 
emplois dans les grandes villes comme Toulouse, 
et par le développement de lieux de résidence de 
plus en plus éloignés, les agglomérations proches 
de Toulouse ont choisi de coopérer à travers 
lŻ ´´­N Jº ­« TÄ &ialogue Métropolitain.  

Ainsi, douze intercommunalités, dont la 
$­ªªÄ«JÄºⱴ TŻ zzӃ­ªⱴ³Jº ­«GranT  ÄN| $¯Ä³
de Gascogne, adhèrent à cette association afin de 
partager des enjeux de développement urbain et, 
à terme, de définir des stratégies territoriales 
°X³ªXººJ«º «­ºJªªX«º TŻJNN³­ º³X ӃXÄ³
³JÉ­««XªX«º ⱴN­«­ª ²ÄX Xº TŻJªⱴӃ ­³X³
ӃŻJNNX´´ M Ӄ ºⱴ ►ӃŻJgglomération toulousaine et 
JÄÈ °³ «N °JÄÈ ⱴ²Ä °XªX«º´ Xº ´XNºXÄ³´ TŻXª°Ӄ­ Ÿ 

Les 12 ?$­A TX ӁŹ nterscot du Grand Bassin Toulousain Ƈ Source : AUAT 

 

Les intercommunalités adhérentes du Dialogue Métropolitain  Ƈ Source : AUAT 
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GASCOGNE PATRIMONIALE 

1.1  Valorisation et protection du patrimoine  

 

La Gascogne, une toponymie historique 
et culturelle  

La Gascogne constitue une ancienne province 
française sans limite administrative claire, que 
ӃŻ­« °XÄº JÄ¤­Ä³TŻ|Äi situer sur le Gers, les 
Hautes-Pyrénées et les Landes dans leur totalité, 
ӃŻ ³ ⱳzXŵ ӃJ + ³­«TXŵ ӃJ ,JÄºX-Garonne, le Lot-et-
Garonne, les Pyrénées-Atlantiques et le Tarn-et-
Garonne en partie. Elle se définit par une identité 
culturelle et linguistique forte qui a prévalu sur 
ӃŻ ªJzX TÄ +X³´Ÿ 

Ὅ ӃJ T ZZⱴ³X«NX TŻJ«N X««X´ °³­Æ «NX´ N­ªªX ӃJ
Bretagne et la Normandie, le nom de la province 
de Gascogne nŻJ °J´ ⱴºⱴ ³X°³ ´ °­Ä³ Tⱴ´ z«X³ Ä«X
région ou un département. Mais, depuis quelques 
années, le nom « Gascogne » est devenu une 
J°°XӃӃJº ­« º­Ä³ ´º ²ÄX Tⱴ´ z«J«º ´­« N¯Ä³
historique, le département du Gers. Il faut noter 
que ce terme a également été récemment utilisé 
dans le cadre de la création de nouvelles 
structures intercommunales telles que les 
$­ªªÄ«JÄºⱴ´ TX $­ªªÄ«X´ Xº ӃX´ ;(A>Ÿ $ŻX´º
le cas par exemple pour le PETR Pays Portes de 
Gascogne, la CC Astarac Arros en Gascogne, la 
$ +³J«T  ÄN| $¯Ä³ TX +J´N­z«XŹ   

 

Une histoire qui a marqué le paysage 

> N|X TŻÄ«X | ´º­ ³X ³Xª­«ºJ«º ► ӃŻJ«º ²Ä ºⱴŵ ӃJ
+J´N­z«X T ´°­´X TŻÄ« °Jº³ ª­ «X M◄º  Xº
paysager qui permet de découvrir une histoire et 
une culture abondante. 

En -56 av. J.C., les Romains envahissent la Gaule 
et créent la « Novempopulanie », ou province des 
neuf peuples, ²Ä  ´ŻⱴºX«T TX ӃJ +J³­««X JÄÈ
;É³ⱴ«ⱴX´ Xº ► ӃŻ ºӃJ«º ²ÄXŸ A³­ ´ °XÄ°ӃX´
occupent le département du Gers : les Auscis, les 
Lactorates et les Élusates, organisés 
respectivement autour des cité´ TŻ ÄN|ŵ 2XNº­Ä³X
et Eauze. 2Ż­NNÄ°Jº ­« |ÄªJ «X ´X TⱴÆXӃ­°°X Xº
de nombreuses villas se construisent autour des 
cités. Elles sont le pivot de vastes domaines 
agricoles, qui ont provoqué les premiers 
défrichements à grande échelle. 

La N|ÄºX TX ӃŻ(ª° ³X ³­main entraine 
ӃŻⱴNӃJºXªX«º TX ӃJ 6­ÆXª°­°ÄӃJ« X ²Ä  N­««J º³Jŵ
au cours des siècles du Moyen-Age, de 
nombreuses invasions dont celle des Gascons 
vers 580-587. Créée en 650, la principauté de 
Gascogne est, en 781, plus ou moins soumise et 
 «ºⱴz³ⱴX ► ӃŻXª° ³e carolingien sous le nom de 
« ³­ÉJÄªX TŹ ²Ä ºJ «X ». La christianisation de la 

société, amorcée dès la fin du IIIème ´ ⱳNӃXŵ «ŻJ
cessé de se renforcer. Au Xème siècle, les 
premières églises romanes font leur apparition, 
ainsi que les premiers châteaux sur mottes, 
conséquence de la multiplication des divisions 
féodales morcelant alors le territoire en comtés, 
´X z«XÄ³ X´Ź 

A partir du XIème siècle, les paysages se 
transforment  ŷ ӃŻX´´­³ Tⱴª­z³J°| ²ÄX N­«TÄ º ►
des défrichements de masse, le commerce se 
développe suscitant la création de nouvelles 
Æ­ X´ TŻⱴN|J«zX´ Xº ӃŻ|JM ºJº ´X N­«NX«º³X ´­Ä´
ӃŻ «ZӃÄX«NX °ӃÄ´ ­Ä ª­ «´ °ӃJ« Z ⱴX TX´ ´X z«XÄ³s 
religieux et laïcs transformant ainsi la topographie 
du territoire. Ce développement provoque la 
T ´°J³ º ­« TX´ |JªXJÄÈ Xº TX ӃŻ|JM ºJº T ZZÄ´ŵ ӃX´
villages prennent la forme de sauvetés (villages 
construit s JÄº­Ä³ TŻÄ« Ӄ XÄ TX NÄӃºXƏŵ NJ´ºXӃ«JÄx 
(villages construit s JÄº­Ä³ TŻÄ« N|◄ºXJÄ
seigneurial) puis de bastides (bourgs construit s 
JÄº­Ä³ TŻÄ«X °ӃJNX NX«º³JӃX N­«´JN³ⱴX JÄ
commerce). 

En 1607, la Gascogne est intégrée à la Couronne 
de France par Henri IV. Du XIVème au XVIIème 
siècles, le Gers connaît des périodes de conflits et 
TŻⱴ° Tⱴª X´ JӃºX³«J«º JÆXN TX´ °|J´X´ TX
tranquillité  : les villages sont désertés durant les 
premières, reconstruits et repeuplés durant les 
´XN­«TX´Ÿ &J«´ ӃX ªⱵªX ºXª°´ŵ ӃŻ|JM ºJº T ´°X³´ⱴ
se développe pour faciliter les défrichements, 
amenant la naissance des premières bordes 
Ǝ°Xº ºX´ ZX³ªX´ ⱴºJMӃ X´ JÄÈ X«Æ ³­«´ TŻÄ«X
seigneurie pour fournir les légumes et volailles) et 
du métayage. 

En 1790, la Révolution française et la création des 
départements viennent effacer cet ensemble 
politique. À cette époque, les bordes se 
zⱴ«ⱴ³JӃ ´X«º Xº ªJ ӃӃX«º ӃŻX«´XªMӃX TÄ ºX³³ º­ ³XŸ
Le Gers apparaît comme le plus riche des pays 
gascons avec lôapogée démographique de 1846. 
La population atteint 314 855 habitants , répartie 
équitablement sur le territoire, avec trois villes 
principales : Auch (8 900 habitants), Condom 
(7 000 habitants) et Lectoure (6 300 habitants). 

À partir de la seconde moitié du XIXème siècle, les 
campagnes se vident au profit des villes, 
renforçant ainsi le TⱴÆXӃ­°°XªX«º TŻ ÄN| Xº TX
quelques bourgs conservant les services et 
commerces de première nécessité. La répartition 
de la population, ¤Ä´²ÄŻJӃ­³´ J´´XÊ |­ª­zⱳ«X, va 
devenir plus inégale. 
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Paysage , patrimoine bâti et identité du territoire  

 

 

 

Entre plaines et collines des bassins de 
la Garonne et de l'Adour 

Le territoire du SCoT de Gascogne ́ ŻⱴºX«T ´Ä³ ӃX´
plaines et les collines des bassins de la Garonne 
et de l'Adour au sud-est du Bassin aquitain, dans 
une zone de basse altitude située entre le Massif 
central et les Pyrénées et parcourue par l'arc de 
la Garonne et ses principaux affluents (l'Ariège, le 
Tarn, le Lot, la Baïse, le Gers). Fortement modelé 
au cours d'une histoire géologique complexe 
ponctuée de périodes de soulèvement, de 
glaciation, d'érosion et d'enfoncement des cours 
d'eau, ce secteur, TŻ­³ z «X sédimentaire, propose 
un paysage de collines entrecoupé par de larges 
vallées aux bords étagés en terrasses. La plaine 
de la Garonne, trait d'union des systèmes 
hydrologiques des Pyrénées et du Massif central, 
en constitue l'artère principale. Par leurs 
amplitudes et leurs reliefs relativement plats, les 
grandes vallées et terrasses sont devenues les 
lieux privilégiés de l'intensification de 
l'agriculture, du développement historique de 
grandes infrastructures de transport (canaux, 
routes nationales et autoroutes, voies de chemin 

de fer) et de l'étalement urbain des grandes 
agglomérations de ӃŻXÈ-région Midi -Pyrénées. La 
végétation spontanée y est fortement réduite et 
cantonnée à quelques grands massifs forestiers 
ou aux abords des principaux cours d'eau. 

Dans les coteaux, l'évolution des paysages est 
ralentie par l'amplification du vallonnement , 
notamment aux abords du piémont des Pyrénées. 
Les modèles d'organisation du territoire et les 
motifs paysagers hérités du passé persistent sur 
le territoire  (polyculture, maillage de villages et de 
fermes souvent implantés en crêtes, allées 
plantées donnant accès aux domaines...). 

 

$X ²ÄŻ Ӄ ZJÄº ³XºX« ³ :   

Á Un ensemble géomorphologique 
|­ª­zⱳ«Xŵ ªJ ´ «ÄJ«Nⱴ ŷ Ƃ ӃŻⱴÆX«ºJ Ӄ
gascon », socle des paysages gersois  

Á Des facteurs physiques, naturels, humains 
Xº | ´º­³ ²ÄX´ ► ӃŻ­³ z «X TXnuances 
paysagères 

Á Des paysages « agrestes », aux profils 
bocagers, profondément transformés par 
les évolutions agricoles de la seconde 
moitié du XXème siècle (modernisation, 
Tⱴ°³ ´X Jz³ N­ӃXŵ ⱴÆ­ӃÄº ­« TX ӃŻⱴӃXÆJzXŹƏ 

Á Un patrimoine bâti de qualité, diffus et 
modeste, fragilisé par le dépeuplement des 
centres-bourgs au profit des périphéries 
(étalement urbain, banalisation du bâti 
pavillonnaire et des entrées de villes, 
détérioration et abandon du bâti dans les 
centres-M­Ä³z´ŹƏ 

Á 2Ż TX«º ºⱴ +J´N­««Xŵ Ä«Xrevendication et 
une promotion au quotidien dans le 
paysage 

Á Des initiatives et dynamiques locales en 
faveur de la préservation des paysages : 
atlas paysager du Gers, plan paysage de la 
2­ªJz«X +X³´­ ´Xŵ  ³M³X Xº ;JÉ´JzX ǐǏŹ 

Chiffres clés   

380 m Point culminant  

6 entités paysagères  

4 composantes des Chemins de St-Jacques de 

$­ª°­´ºXӃӃX  «´N³ º´ ► ӃŻC6(?$8 

2 +³J«T´ ? ºX´ TŻ8NN ºJ« X 

3 Sites Patrimoniaux Remarquables 

92  sites inscrits  

14  sites classés  

8 Règlements Locaux de Publicité  
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2ŻⱴÆX«ºJ ӃgJ´N­«ŵ ӃŻÄ« ºⱴ TX´ °JÉ´JzX´
gersois  

Le territoire du SCoT de Gascogne se présente 
sous la forme dŻun vaste plateau sédimentaire, 
répandue principalement depuis le plateau de 
Lannemezan (ancien cône de déjection dû à 
ӃŻⱴ³­´ ­« TX´ ;É³ⱴ«ⱴX´ƏŸCe plateau, découpé par 
onze N­Ä³´ TŻXJÄ °³ «N °JÄÈ JÄÈ ÆJӃӃⱴX´ ⱴÆJ´ⱴX´, 
´Ż­ÄÆ³Xà lôimage dôune coquille Saint-Jacques.  

Avec une inclinaison générale Sud-Nord, des 
Pyrénées vers la Garonne, il présente des 
altitudes aux alentours de 300 m au Sud qui se 
déclinent progressivement vers le Nord jusquôà 
80 mètres. Les rivières appartiennent à deux 
bassins versants distincts : celui de la Garonne en 
grande majorité (87% du territoire), mais 
également celui de lôAdour dans sa partie 
Occidentale (13% du territoire).  

Ce vaste ensemble géomorphologique 
homogène, communément nommé « ӃŻéventail 
gascon », offre globalement une unité de 
caractéristiques paysagères : 

- Un relief doux aux proportions modestes 
et équilibrées 

- DX´ °JÉ´JzX´ Jz³X´ºX´ N­ª°­´ⱴ´ TŻune 
mosaïque dŻⱴléments en fonction des 
contraintes et potentialités du milieu  

- Un territoire maillé de nombreuses 
routes et chemins desservant un habitat 
diffus. 

De cette régularité topographique et 
physionomique découle une répétitivité de 
situations paysagères où chaque lieu à son nom 
gascon : ribère (plaine alluviale), serre (versant 
court), boubée (versant long cultivé).    

 

2Żéventail gascon, un vaste ensemble sédimentaire 
issu des Pyrénées 

Source : Inventaire des paysagers du Gers, CAUE 32 / Arbre et 
Paysage 32, 2002 

 

 

 

Un ensemble géomorphologique 
homogène, nuancé par des facteurs 
physiques, naturels humains et historiques  

&X³³ ⱳ³X ӃŻ|­ª­zⱴ«ⱴ ºⱴ TŻX«´XªMӃXŵ ӃŻéventail 
gascon se révèle très nuancé. Cette diversité de 
situation tient principalement au fait qu ôil est 
soumis à diverses influences, climatiques et 
géologiques, induisant dôimportantes diff érences 
physiques et par conséquent des modalités 
différenciées dôoccupation et de mise en valeur 
par les hommes. Celles-ci conduisent à identifier, 
au sein de lôéventail, des sous-ensembles 
paysagers plus ou moins homogènes, toute une 
série de pays aux caractéristiques propres. 

Au sein de lôéventail gascon, les paysages sont 
régis par un certain nombre de règles :   

- &Ż(´º en Ouest, Ӄ­³´²ÄŻ­« Xª°³Ä«ºX ӃJ
RN124 depuis Toulouse, se succèdent de 
manière incessante des coteaux et des 
vallées. Ces coteaux et ces vallées ont en 
°ӃÄ´ ӃJ °J³º NÄӃJ³ ºⱴ TŻJÆ­ ³ TX´ ÆX³´J«º´
dissymétriques : TX °J³º Xº TŻJÄº³X TX´
plaines alluviales, les versants Ouest sont 
en pente douce et cultivés, tandis que les 
versants Est sont abrupts et souvent 
boisés. Cette alternance coteau-vallée 
contribue au séquencement du paysage 
gersois et à une certaine régularité et 
répétitivité du paysage qui sôorganise en 
plans successifs.  

- Dôamont en aval, du Sud au Nord, les 
ÆJӃӃⱴX´ ´ŻⱴÆJ´X«º °³­z³X´´ ÆXªX«º Xº ӃX´
N­ºXJÄÈ ´ŻJT­ÄN ´´X«ºŵ TⱴzJzXJ«º TX´
horizons relativement étendus. La 
dissymétrie des vallées est de moins en 
moins perceptible et sôefface.  
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Profil en travers TX ӁŹéventail gascon et coupe dôEst en 
Ouest TX ӁŹJӁºX³«J«NX N­ºXJÄÈ ÆJӁӁ„X´ 

Source : Inventaire Paysager du Gers, CAUE 32   

 

 

 

 

Dans le même temps, la combinaison de 
nombreux facteurs (topographiques, 
pédologiques, climatiques, culturaux, 
architecturaux) forme, à chaque fois, une 
ªÄӃº °Ӄ N ºⱴ TX Ӄ XÄÈ Xº TŻJªM J«NX´ º³ⱳ´
différentes.   

Dans cette diversité, la géologie joue un rôle 
fondamental puisquôelle influe directement sur 
deux éléments forts  de lôidentit é des territoires : 
les potentialit és agricoles du terroir (affectation 
des sols) et lôaspect du patrimoine bâti 
traditionnel (matériaux de constructions). 

Tous ces facteurs se traduisent par un paysage de 
coteaux avec des milieux très diversifiés, en 
mosaïque (cultures, prairies, landes, bois) et des 
infrastructures agroécologiques très présentes.  

 

Six entités paysagères aux caractères 
identitaires marqués  

 Ä ´X « TX ӃŻéventail gascon, se décline toute une 
série de teintes et de nuances dues à la variabilité 
des situations (facteurs physiques, géologiques et 
naturels, humains et historiques). Six entités 
paysagères ont ainsi été distinguées au sein du 
territoire TJ«´ ӃŻ «ÆX«ºJ ³X TX´ °JÉ´JzX´ TÄ +X³´
réalisé par le CAUE 32 et Arbre et Paysage 32 en 
2002. Elles sont présentées ci-après.   

Au sein de ces entités, le paysage gersois est à 
nouveau morcelé en une mosaïque de petites 
contrées, aux caractères identitaires marqués, 
carrefours ou contacts des grandes entités, mais 
aussi sous-entités cohérentes qui coïncident 
approximativement avec les arrière-pays, les 
bassins de vie des principaux bourgs et 
bourgades chefs-lieux de canton.  

Les six entités paysagères identifiées sur le 
territoire se répartissent de la façon suivante :   

- Deux entités paysagères sur le PETR 
Pays TŻ ³ªJz«JN : Le Bas-Armagnac et 
La Ténarèze   

- Deux entités paysagères sur le PETR du 
Pays dŻ ÄN| : 2X °JÉ´ TŻ ÄN|et lŻ ´ºJ³JN 

- Deux entités paysagères sur le PETR 
Pays des Portes de Gascogne : la 
Lomagne gersoise et le Savès toulousain. 
 

Relief et entités paysagères du SCoT de Gascogne 

Source : IGN 2016 

  

 

Entités paysagères du SCoT de Gascogne 

Source : URCAUE 
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Bas-Armagnac : Des paysages naturels 
sauvages et protégés, au contact de 
paysages agraires qui se banalisent   

 

Source : CAUE 32   

 

Entité la plus occidentale du territoire du SCoT de 
Gascogne, le Bas- ³ªJz«JN ´ŻJZZ ³ªX N­ªªX Ä«X
zone de contact entre les coteaux de Gascogne 
et le plateau Landais. Ce vaste plateau enserré 
entre le coude de l'Adour et le tracé Nord-Sud de 
l'Osse est découpé par une série de cours d'eau : 
le Midour , la Douze, l'Auzoue, l'Izaute.  

2Ż ³ªJz«JN ´X T ´º «zÄX TX´ JÄº³X´ NJª°Jz«X´
gersoises, plus domestiquées, par son caractère 
plus « sauvage » où la nature prend peu à peu le 
TX´´Ä´ ´Ä³ ӃŻJz³ NÄӃºÄ³XŸ $X´ °JÉ´JzX´ ´X
composent de hautes-vallées, dominées par une 
polyculture -viticole, auxquels se substituent peu 
à peu des paysages plus « monotones », confinés 
de larges plaines vouées au maïs et bordées de 
°J³º Xº TŻJÄº³X TX °Xº º´ N­ºXJÄÈ Xº °ӃJºXJÄÈ
viticoles.  

Cette entité se caractérise par des paysages 
naturels et sauvages, au sein desquels les habitats 
naturels et les espèces sont pour la plupart 
protégés par le réseau européen Natura 2000. 
Ces paysages de nature côtoient des paysages 
Jz³J ³X´ ²Ä  ºX«TX«º JÄ¤­Ä³TŻ|Ä  ► ´X MJ«JӃ ´X³
avec :  

- Des paysages de plaine souvent 
rectilignes dédiés à la culture du maïs 

- Des paysages de coteaux et plateaux 
viticoles plus boisés 

- Une T ´°J³ º ­« °³­z³X´´ ÆX TX ӃŻⱴӃXÆJzX
et du bocage.     

Le patrimoine architectural y est diversifié mais 
souvent peu connu et sous-estimé (châteaux 
J³ªJz«JNJ ´ŵ ⱴzӃ ´X´ MJ³­²ÄX´ŹƏŸ 2Ż|JM ºJº, dans 
les centres bourgs et les campagnes, est parfois 
dégradé et souffre du déclin démographique et 
économique.  

L'Armagnac noir et boisé 

Le Bas-Armagnac se caractérise par son sous-sol 
sableux, son relief atténué aux molles ondulations 
et ses horizons confinés. Il est également appelé 
« Armagnac noir » du fait des sombres 
frondaisons des masses boisées qui ferment 
l'horizon et couvrent une large partie du 
territoire. Cette végétation vigoureuse, qui 
occupe les dépressions du relief où dominent de 
quelques mètres les routes encaissées, participe 
au confinement de la région, atténue la 
perception du modelé. Bois et forêts abritent une 
faune et une flore diversifiées et recèlent 
quelques milieux naturels remarquables dont les 
étangs de l'Armagnac. Il reste le théâtre 
d'importantes tr aditions de pêche et de chasse. 

Ce secteur regroupe une part importante 
TŻX´°JNX´ «JºÄ³XӃ´ŵ ӃJ °ӃÄ´  ª°­³ºJ«ºX TÄ
département, qui bénéficient par ailleurs de 
politiques de protection (cf. chapitre Préservation 
du patrimoine et de la biodiversité). 

   

 

Source : AUAT 

 

Le vert des vignes, du maïs, des prairies et des 
bois 

Le Bas-Armagnac est le terroir viticole historique 
de production des eaux-de-vie d'Armagnac, 
JÄ¤­Ä³TŻ|Ä  J´´­N ⱴes à celle des vins de pays 
(Côtes de Gascogne et Saint-Mont) . Son sous-sol 
sableux en fait un terroir plus contraignant. Il se 
révèle moins polycole que les autres terroirs 
gersois. Il offre des paysages verdoyants : le vert  
des prairies qui occupent encore une place 
importante, le vert des parcelles de vignes d'où 
sont issues les prestigieuses eaux-de-vie, le vert 
du maïs, principale culture aujourd'hui, et surtout 
le vert sombre des masses boisées. 

Du fait des contraintes liées au relief, ► ӃŻⱴ³­´ ­«
Xº ► ӃŻ|Äª T ºⱴ TX´ Z­«T´ TX ÆJӃӃⱴX´ŵ ӃX #J´-
 ³ªJz«JN ³X´ºX Ä«X ºX³³X TŻⱴӃXÆJzX ­Ä ӃJ
polyculture (bovin, ovin, caprin et volaille) 
persiste et offre de nombreux paysages de 
pâturage.      
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Source : AUAT 

 

Source : AUAT 

 

Un patrimoine architectural diversifié et 
méconnu 

Une architecture très hétéroclite, parfois 
fantaisiste, ajoute à l'originalité de ce terroir et 
s'exprime pleinement dans le charme des maisons 
à colombages aux torchis et aux enduits de sable 
ZJÄÆX TŻ «ZӃÄX«NX´ ӃJ«TJ ´X´Ÿ  

 

 

Source : CAUE 32  

 

L'omniprésence des bois atténue également 
l'empreinte du bâti dans le paysage et dissimule 
un patrimoine bâti d'une extraordinaire 
hétérogénéité, méconnu et sous-estimé 
(châteaux et domaines viticoles, maisons de 
ªJ º³Xŵ ⱴzӃ ´X´ MJ³­²ÄX´ŹƏŸPlus discret, le 
patrimoine est aussi plus dégradé. Il a souffert et 
souffre encore d'un déclin démographique et 

économique et de la moindre résistance des 
matériaux.  

La cité dôEauze, la sauveté de Nogaro, la ville 
thermale de Cazaubon, le Castelnau dᾷAuzan, 
mais aussi des villages plus petits (Toujouse, 
Monlezun, Estang...), possèdent leurs arènes, 
patrimoine architectural et identitaire qui 
rapproche encore un peu plus lᾷArmagnac des 
Landes. 

 

 

Arènes de Nogaro 

Source : AUAT 

 

Cazaubon 

Source : AUAT 
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Ténarèze et Albret  : Un paysage agraire 
diversifié et une architecture de caractère    

 

Source : CAUE 32  

 

La Ténarèze Xº ӃŻ ӃM³Xº offrent  un paysage plus 
diversifié, regroupant des cultures, vignes, bois et 
prairies animés par un patrimoine architectural et 
J³N|ⱴ­Ӄ­z ²ÄX TŻXÈNX°º ­«, très dense, favorable 
au tourisme, à la culture et aux manifestations 
festives : architecture médiévale de Condom, 
marché gourmand à Vic-Fezensac, festival des 
bandas à Condom, feria de pentecôte, festival 
tempo ӃJº «­Ź 
Ces terres paysannes calcaires, généreuses et 
variées, sont drainées par la Baïse, le principal 
cours TŻXJÄ TX ӃJ Aⱴ«J³ⱳÊX, atypique du fait de sa 
«JÆ zJM Ӄ ºⱴ Xº ´­« °Jº³ ª­ «X TŻXÈNX°º ­«
ƎⱴNӃÄ´X´ŵ ª­ÄӃ «´ ► XJÄŹƏŸ 

 

Une grande voie préhistorique 
transfrontalière 

La Ténarèze est une voie préhistorique du sud-
ouest de la France qui permettait de joindre 
#­³TXJÄÈ Xº ӃŻ­NⱴJ«  ºӃJ«º ²ÄX JÄÈ ;É³ⱴ«ⱴX´
centrales. Chemin de transhumance, cette route 
permettait de circuler sans franchir ni pont ni gué. 
Elle suit la ligne de partage des eaux entre le 
bassin de la Garonne et le bassin de l'Adour. Son 
tracé parcourt les départements actuels de la 
Gironde, des Landes, du Gers et des Hautes-
;É³ⱴ«ⱴX´Ÿ (ӃӃX ³X¤­ z«J º ӃŻ(´°Jz«X °J³ ӃJ EJӃӃⱴX
d'Aure, puis la vallée de Tramezaïgues et les ports 
TÄ ;ӃJ« ­Ä TŻ8Ä³T ´´ⱴº­ÄŸ 2J Aⱴ«J³ⱳÊX N­«´º ºÄJ
ainsi pendant des siècles une des grandes routes 
transfrontalières. 

    

Une terre de lien et de transition où se 
mélangent les lieux et les milieux 

Ce territoire s'affirme comme une zone de 
transition et une terre de lien, entre la Lomagne 
blanche et pierreuse à l'Est et le Bas-Armagnac 
noir et sableux à l'Ouest, mais aussi entre 
l'Astarac au Sud, la plaine de la Garonne et le 
plateau landais au Nord. L'axe de la vallée de la 
Baïse constitue l'épine dorsale de ce territoire.  

La Baïse et ses affluents aux cours parallèles, 
l'Osse et l'Auzoue pour les principaux, irriguent 
ce territoire. Orientées Nord -Sud, ces vallées 
offrent des plaines alluviales amples et des 
interfluves au relief complexe. Le calcaire domine 
dans les sols et les reliefs. Cependant, toute la 
diversité des sols gascons y est présente avec une 
forte potentialité agronomique  : peyrusquets, 
sols argilo-calcaires superficiels, terreforts, sols 
plus profonds, terres franches ou boulbènes et 
même dépôts sableux par endroits. 

 

Une mosaïque agraire et paysagère 

Le paysage semble résulter d'un savant équilibre 
où toutes les cultures se mélangent : céréales à 
paille, tournesol, colza, maïs, élevage, vergers 
(pruniers, pommiers, noisetiers) maraîchage 
(melon, ail) et surtout vigne (la Ténarèze étant 
aussi l'autre terroir de production des eaux-de-
vie d'Armagnac, du Flocs et vins de pays rouges 
et blancs). Ce terroir est d'ailleurs composé de 
petites contrées aux identités bien marquées : le 
Montréalais viticole, le Fezensac plus accidenté, 
le Condomois aux amples ondulations et l'Albret 
qui se distingue assez nettement d'un point de 
vue architectural. 

 

Une dynamique culturelle et touristique 

Un patrimoine exceptionnellement dense et 
diversifié témoigne d'une riche histoire et des 
conflits dont ce territoire a été le théâtre. 
Préservés par la qualité du calcaire grisâtre local, 
châteaux, églises, bastides, castelnaux, domaines 
et hameaux s'y rencontrent à profusion. Un 
patrimoine, le plus fourni de tout l'éventail 
gascon, concentre d'innombrables petits villages 
pittoresques et des hauts lieux touristiques : 
Flaran, Séviac, Larressingle, Condom. Ce 
patrimoine est d'ailleurs distingué comme Grand 
Site Occitanie, témoignant d'une attractivité où la 
qualité des paysages est vectrice d'un important 
développement touristique, économique et 
résidentiel. 
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Abbaye de Flaran 

Source : AUAT   

 

Baïse à Condom 

Source : AUAT  

 

Plus quôailleurs, le patrimoine gersois a été mis à 
contribution pour h éberger les visiteurs et 
éveiller leur curiosité. Le tourisme fluvial, 
modeste mais actif, et le maillage 
particulièrement préservé des chemins ruraux, de 
chemins au revêtement calcaire et blanc, 
permettent de découvrir le paysage gascon 
« sous toutes les coutures ». Les voies historiques 
de la Ténarèze, de la vallée de lᾷOsse et de la Baïse 
sont autant dôitinéraires remarquables, dont le 
plus prestigieux et fréquenté reste la voie du Puy, 
chemin de Saint-Jacques de Compostelle (GR 65). 

 

Astarac : Une mosaïque de milieux aux 
potentialités agraires inégales abritant une 
faune et une flore diversifiée s 

 

Source : CAUE 32  

 

Une unité géologique et morphologique 

L'Astarac est le plus vaste ensemble paysager 
gersois. Situé à la base de l'éventail gascon au 
pied du plateau de Lannemezan, il couvre le sud 
du département et constitue la deuxième entité 
ӃJ °ӃÄ´ M­ ´ⱴX TÄ ºX³³ º­ ³X J°³ⱳ´ ӃŻ ³ªJz«JNŸ  

 ӃJ Z­ ´ NÄӃº ÆⱴX Xº ´JÄÆJzXŵ ӃŻ ´ºJ³JN ´X ³ⱴÆⱳӃX
être une mosaïque de lieux et de milieux (champs, 
coteaux boisés, prairies, pelouses sèches) aux 
potentialités agraires inégales abritant une faune 
et une flore diversifiéesŸ  Ä N¯Ä³ TX NX´ ÆJӃӃ­«´
de très nombreuses retenues collinaires ont été 
Jªⱴ«JzⱴX´ Xº ´Ż ª°­´X«t comme un nouvel 
élément de la mosaïque agraire.  

 

Un paysage identitaire de serre contraint par 
ӁX ³XӁ XZŴ Z³Jz Ӂ ´„ °J³ ӁX ³XNÄӁ TX ӁŹ„ӁXÆJzX 

L'Astarac est le pays de la mollasse, cette terre 
issue de l'érosion des Pyrénées. C'est aussi le 
pays des vallées dissymétriques. Ces vallées, aux 
profil s si caractéristiques, se succèdent d'Est en 
Ouest avec leurs paysages identitaires de serres 
(versants abrupts et boisés). Ces ourlets boisés 
continus, ponctués de prairies, semblent un 
prolongement direct de la barrière pyrénéenne 
qui ferme l'horizon. Si les plaines alluviales sont 
largement cultivées et généralement dédiées au 
maïs, les coteaux abrupts et les versants en pente 
douce, avec leurs vallonnements plus ou moins 
importants, imposent toujours une polyculture où 
l'élevage occupe encore une place centrale. 

Cette diversité paysagère et mosaïque de milieux, 
très favorable à la biodiversité, tend toutefois à 
évoluer et à se fragiliser avec le recul progressif 
TX ӃŻⱴӃXÆJzXŵ ӃŻJMJ«T­« °Ä ´ ӃŻX«Z³ N|XªX«º TX´
terres de coteaux ou la généralisation du maïs en 
fond de vallées. A travers des dispositifs comme 
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Natura 2000, les acteurs locaux tentent de 
concilier le maintien d'une activité économique et 
agricole, la préservation de la biodiversité, ainsi 
que la qualité et la diversité des paysages. 

 

 

Source : AUAT  

 

Un patrimoine architectural diffus, rare et 
fragile 

Les constructions bâties en terre crue, 
notamment dans le sÄT TX ӃŻ ´ºJ³JNŵ N­«´º ºÄX«º
une architecture originale unique en Midi-
Pyrénées par la diversité des techniques de 
construction utilisées : pisé, torchis, motte, 
damier... et confèrent à ce terroir une forte unité 
et une ambiance particulière. Toutes ces 
constructions constituent un véritable patrimoine 
architectural et paysager, mais sont aÄ¤­Ä³TŻ|Ä 
fragilisées. Les maisons se détériorent et 
disparaissent beaucoup plus vite en cas 
dôabandon et, en matière de restauration, les 
techniques restent trop méconnues et 
marginales.  

Aux bourgs et bourgades situés dans les plaines 
alluviales, regroupant le patrimoine le plus 
monumental (bastides de Mirande, Masseube, 
5 ⱴӃJ«ŹƏŵ ´ƛ­°°­´X«º ӃX´  ««­ªM³JMӃX´ °Xº º´
villages de coteaux, à la structure urbaine très 
lâche. Ces derniers abritent tout un petit 
patrimoine diffus caractéristique : chapelles, 
châteaux, moulins à vent ainsi que plusieurs 
mottes castrales qui constituent un patrimoine à 
la fois historique, archéologique et paysager trop 
peu pris en compte. Ce sont pourtant des repères 
Xº °­´ºX´ TŻ­M´X³ÆJº ­«´  «ºⱴ³X´´J«ºs TŻÄ« °­ «º
de vue paysager qui méritent une attention 
particulière.  

 «­ºX³ ²ÄX NX ºX³³ º­ ³X TX ӃŻ ´ºJ³JN X´º
JNºÄXӃӃXªX«º X« Æ­ X TX °³ⱴZ zÄ³Jº ­« TŻÄ« ;J³N
Naturel Régional, procédure qui permettra de 
préserver les atouts de ce territoire. 

 

Source : CAUE 32  

  

Source : CAUE 32  

 

Lomagne gersoise : Un territoire de 
grandes cultures 

 

Source : CAUE 32  

 

Terre riche aux terroirs agricoles opulents et aux 
vieilles pierres chargées dôhistoire, la Lomagne 
gersoise est marquée par la modernisation de 
ӃŻJgriculture. Cette entité est caractérisée par :  

- Un paysage ouvert et ample, aux reliefs 
marqués et élevés, aux grandes 
étendues uniformes de terre cultivée 

- Un paysage identitaire et relictuel, fondé 
sur un substrat de pierre calcaire, aux 
formes végétales typiques et aux milieux 
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naturels rares, aux activités agricoles 
spécifiques (notamment la culture de lôail 
et du melon) et au patrimoine 
architectural caractéristique. 

Son économie est organisée autour de deux 
centres dynamiques situés à la frange Ouest et 
sur lôaxe Agen-Auch (Lectoure, vieille « cité dôart 
et dôhistoire », et lôancienne bastide de Fleurance, 
pôle économique), mais aussi autour de bourgs et 
bourgades, eux-mêmes au centre dôarrière-pays 
aux caractères propres : Mauvezin, Saint-Clar et 
Miradoux. 

 

 

Fleurance 

Source : Mairie de Fleurance   

  

Un pays calcaire, terre de grandes cultures et 
de cultures spécialisées 

La Lomagne gersoise se distingue de sa voisine 
Tarn-et-Garonnaise par son appartenance aux 
pays calcaires de l'éventail gascon. De prime 
abord discrète, la pierre calcaire affleure de 
toutes parts, dans le relief et les sols, sous forme 
de tables et de bancs. Elle confère à la Lomagne 
gersoise son modelé particulier : plateaux érodés 
et bordés de corniches, de promontoires et 
d'escarpements. C'est de ces terres argilo-
calcaires que la Lomagne gersoise tire sa richesse. 
Elles en font un terroir fertile et généreux où 
prospèrent la culture des céréales, du blé et du 
tournesol mais aussi des cultures spécialisées : ail 
de Lomagne, melon de Lectoure, vergers du 
lectourois (prunes), maraîchage (choux, 
ⱴN|JӃ­ºX´ŵ Z³J ´X´ŵ N­Ä³zX´ŹƏŸ 

Le maïs est globalement peu cultivé du fait de la 
ZJ MӃX °ӃÄÆ ­ªⱴº³ XŸ 2J Æ z«X Xº ӃŻⱴӃXÆJzX M­Æ «, 
qui valorisaient autrefois les terrains les plus 
accidentés, ont régressé et subsistent de manière 
anecdotique sur quelques coteaux abrupts ou en 
fonds de vallées.    

 

     

Ail et melon en Lomagne gersoise 

Source : Mairie de Fleurance 

 

Des milieux naturels devenus rares et 
précieux 

La campagne est largement cultivée. La mosaïque 
parcellaire a été gommée au profit d'une 
agriculture intensive, riche et dynamique. 
L'agrandissement des parcelles et des 
exploitations s'est accompagné d'une disparition 
des éléments fixes du paysage (haies, talus, 
mares) et d'une perte de biodiversité. La 
végétation s'accroche sur les espaces délaissés 
par l'agriculture et en particulier les 
affleurements-calcaires où elle forme alors des 
bandes boisées caractéristiques. C'est dans les 
espaces confinés, et en particulier dans les 
vallons qui descendent des plateaux, que se 
dissimule la plus grande diversité paysagère (îles 
Xº M³J´ ª­³º´ TX´ N­Ä³´ TŻXJÄ TX ӃŻ ³³Jº´ Xº TÄ
+X³´ŵ °³­Z Ӄ´ M­NJzX³´ TX´ ÆJӃӃⱴX´ TX ӃŻ8³MX ►
5­«ºZ­³º Xº TX ӃŻ ÄN| X ► 5J³´­ӃJ«ŹƏŸ   

 

 

Monfort  

Source : CAUE 32  

 

Un patrimoine architectural et urbain riche 
et diversifié à valoriser 

Aux paysages agraires profondément remaniés 
s'opposent les paysages plus urbains des petites 
unités villageoises qui semblent figées dans le 
temps : bastides et castelnaux, à l'allure 
médiévale et à la vocation défensive, sont 
immédiatement perceptibles. Perchés sur des 
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promontoires et escarpements stratégiques, les 
Æ ӃӃJzX´ º ³X«º °J³º  TÄ ³XӃ XZŸ  Ä N¯Ä³ TX NX´
villages et dans les campagnes, c'est tout un 
patrimoine préservé et à mettre en valeur qui se 
révèle : châteaux innombrables, églises, belles 
fermes aux formes caractéristiques, pigeonniers, 
fontaines, lavoirs... 

Ces villages ont très fortement souffert de 
lôexode rural et sont aujourdôhui désertés. Si 
certains ont été choyés et restaurés, TŻJÄº³X´
T ´°­´X«º TŻÄ« tissu urbain dégradé, où de 
nombreuses maisons restent vacantes ou en 
ruines. La plupart de ces villages sont peu animés 
et font souvent figure de petit s musées à lôair 
libre. Leur reconquête reste difficile.   

Par ailleurs, la Lomagne gersoise T ´°­´X TŻÄ«
°Xº º °Jº³ ª­ «X °ӃÄ´ «­ªM³XÄÈ ²ÄŻJ ӃӃXÄ³´ Xº º³ⱳ´
diversifié et de qualité, traduisant la richesse de 
cette terre  ŷ ° zX­«« X³´ŵ Z­«ºJ «X´ŵ ӃJÆ­ ³´Ź 

 

Plan paysage de la Lomagne gersoise   

2J 2­ªJz«X +X³´­ ´X ´ŻX´º °­³ºⱴX NJ«T TJºX ►
ӃŻJ°°XӃ ► °³­¤Xº´ °­Ä³ ӃJ ³ⱴJӃ ´Jº ­« TŻÄ« °ӃJ« TX
°JÉ´JzX ӃJ«Nⱴ °J³ ӃX 5 « ´ºⱳ³X TX ӃŻ(N­Ӄ­z Xŵ TÄ
&ⱴÆXӃ­°°XªX«º &Ä³JMӃX Xº TX ӃŻ(«X³z X X«
janvier 2015. Retenue parmi 25 lauréats 
nationaux, elle bé«ⱴZ N X JÄ¤­Ä³TŻ|Ä  TŻÄ«
accompagnement financier et méthodologique 
TX ӃŻ(ºJºŸ $X °ӃJ« J °­Ä³ ­M¤XNº Z TX ª XÄÈ
maîtriser et anticiper les évolutions des paysages 
qui constituent une  richesse pour le territoire.  
$XººX Æ­Ӄ­«ºⱴ ´Ż «´N³ º TJ«´ ӃX °³­Ӄ­«zXªX«º 
TŻÄ«X TÉ«Jª ²ÄX ► ӃŻ¯ÄÆ³X TX°Ä ´ °ӃÄ´ XÄ³´
J««ⱴX´ ´Ä³ ӃJ zX´º ­« TX ӃŻX´°JNX Xº
ӃŻJªⱴ«JzXªX«º TÄ ºX³³ º­ ³X N­ªªÄ«JÄºJ ³XŸ Elle 
permettra de concilier développement 
économique et préservation de la qualité du 
cadre de vie qui constitue ӃŻÄ« TX´ ⱴӃⱴªX«º´
mJ¤XÄ³´ TŻJºº³JNº Æ ºⱴ TÄ ºX³³ º­ ³XŸ 

 

Pays d'Auch : Un paysage de collines 
soumis à plusieurs influences paysagères 
et  fragilisé par la périurbanisation  

 

Source : CAUE 32  

 

 Ä N¯Ä³ TX ӃŻéventail gascon et du territoire du 
SCoT de Gascogne, le pays TŻ ÄN| ´ŻⱴºX«Tŵ Xntre 
Baïse et Arrats, dans un rayon d'une vingtaine de 
kilomètres autour de la ville d'Auch et de l'axe 
structurant de la vallée du Gers. Par sa position 
NX«º³JӃXŵ ӃX °JÉ´JzX TX N­ӃӃ «X´ TÄ ;JÉ´ TŻ ÄN|
est un secteur où se concentrent plusieurs 
influences (Astarac, Ténarèze, Savès toulousain 
et Lomagne gersoise). Ce mélange harmonieux 
TX´ °JÉ´JzX´ zX³´­ ´ ZJ º TÄ ;JÉ´ TŻ ÄN| Ä« °Xº º
concentré de Gascogne avec ses spécificités.   

 

Un paysage au relief tourmenté, une houle de 
collines élevées 

Le relief du pays d'Auch est l'un des plus 
tourmentés de l'éventail gascon avec des 
altitudes relativement élevées. De part et d'autre 
de la vallée du Gers, de nombreux cours d'eau 
secondaires ont creusé leurs vallées, modelant 
coteaux et collines et conférant ainsi au pays son 
relief en creux. Ces petites vallées conservent un 
aspect bocager avec de nombreuses haies et 
mettent au jour des buttes calcaires 
caractéristiques du pays d'Auch. Ces buttes 
affleurent à la hauteur des nombreux ressauts 
des coteaux qui forment des bancs généralement 
coiffés par une végétation caractéristique 
d'essences calcicoles. 

2J ӃJ³zX ÆJӃӃⱴX TÄ +X³´ N­«´º ºÄX ӃŻJÈX NX«º³JӃ TÄ
;JÉ´ TŻ ÄN| X« ӃX º³JÆX³´J«º TÄSud au Nord. 
Recalibrée et domestiquée dans la traversée 
TŻ ÄN|ŵ XӃӃX ³Xº³­ÄÆX ´­« NJ³JNºⱳ³X ´JÄÆJzX X«
JÆJӃ TX ӃJ Æ ӃӃX ­Ä ӃJ °ӃJ «X ´ŻⱴӃJ³z ºŸ 
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Source : CAUE 32  

 

Auch 

Source Ḿ E ӁӁX TŹ ÄN| 

 

Une terre de polyculture mais des terroirs différents 

Le paysage du Pays dôAuch est largement 
influencé par une polyculture teint ée de 
différentes influences qui la déclinent selon les 
terroirs . Aux confins de lᾷAstarac, lôélevage (bovin, 
ovin) est plus présent alors que les grandes 
cultures dominent aux confins de la Lomagne 
gersoise et du Savès toulousain. A la pointe de la 
Ténarèze, côest la vigne qui retient lôattention et  
fait ici figure de relique du vignoble du Haut-
Armagnac. Quasi-absente des autres terroirs du 
Pays dôAuch, elle fait vivre quelques producteurs 
de vin de pays « Côtes de Gascogne ». 

Lôactivit é maraîchère demeure dans les vallées 
grâce à des sols alluvionnaires. Néanmoins, ces 
sols sont souvent, et de plus en plus, valorisés par 
des grandes cultures irriguées. Les coteaux, quant 
à eux, sont souvent le siège de lôimplantation 
nouvelle de lôactivit é avicole. Le calcaire domine 
toutefois et confère aussi au pays d'Auch « le 
charme des vieilles pierres ». 

 

Une ville à la campagne et une campagne qui 
s'urbanise 

Ici, les paysages urbains d'habitat collectif, de 
zones industrielles et de zones d'activités se sont 
plus fortement développés. L'urbanisation se 
généralise à toute la couronne des villages 

environnants, plus particulièrement sur les 
coteaux et collines recherchés pour leurs points 
de vue sur la chaîne pyrénéenne. C'est dans la 
vallée du Gers et sur ses coteaux que le 
phénomène est le plus important. Mais il gagne 
aussi le chapelet de villages perchés autour 
d'Auch, bâtis sur des bancs calcaires (Jegun, 
Lavardens, Ordan-Larroque, Biran, Roquelaure, 
PuycasquierŹ). Tous ces villages, bastides et 
surtout castelnaux, présentent un intérêt avec 
des restes de fortifications ou de châteaux 
féodaux et offrent des points de vue sur le 
paysage environnant. 

Le développement du chef-lieu de département a 
fait apparaître de nouveaux paysages autour de 
ces villages de caractère, paysages qui mettent en 
péril la visibilité des éléments patrimoniaux quŻils 
renferment.  En effet, si de nombreux 
lotissements sont venus grossir le centre-ancien 
auscitain dès les années 1960-1970, cette 
urbanisation nouvelle se généralise à tous les 
villages environnants Xº ´ŻJNN­ª°Jz«X«ºparfois 
TÄ TⱴÆXӃ­°°XªX«º TX´ Ê­«X´ TŻJNº Æ ºⱴ´Ÿ 

 

 

Puycasquier 

Source : CAUE 32  

 

Castelnau Barbarens 

Source : CAUE 32  
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Un patrimoine architectural riche et 
monumental  

Le Pays dôAuch présente un riche patrimoine 
architectural, avec de grands ensembles 
monumentaux ainsi que de nombreux châteaux 
de plaisance, dans lesquels la pierre de taille, 
calcaire, est largement mise en ¯ÄÆ³XŸ Peuvent 
être cités : lôensemble architectural dôAuch avec 
la cathédrale Sainte-Marie, la préfecture, la tour 
dᾷArmagnac et lôescalier monumental, la tour 
féodale de Biran, mais aussi des châteaux 
privés tels que ceux de Lavardens, Roquefort, 
Saint-Cricq et Montégut qui se font face... 

La ville dôAuch est incontestablement lôensemble 
architectural le plus remarquable de ce territoire. 
Inscrite en 1949 sur la liste des villes artistiques 
et pittoresques de France, elle présente, du haut 
de son oppidum, un ensemble de monuments 
témoins dôun passé prestigieux. Le Pays dôAuch 
est également très riche en maisons de maître. 

 

 

Auch 

Source Ḿ E ӁӁX TŹ ÄN| 

 

Biran 

Source : CAUE 32  

 

 

Savès toulousain : Un territoire agricole  
plus exposé aux pressions de 
ӃŻJzzӃ­ªⱴ³Jº ­« º­ÄӃ­Ä´J «X 

 

Source : CAUE 32  

 

Source : CAUE 32  

 

Le paysage du Savès toulousain repose sur un 
relief ample et ondulé, où la campagne paraît 
inoccupée, alors que localement elle devient très 
|JM ºⱴX Xº ²ÄŻXӃӃX X´º °³X´²ÄX °J³º­Äº NÄӃº Æée. La 
vallée de la Save constitue l'épine dorsale de ce 
territoire. Comme la Lomagne gersoise, le Savès 
toulousain constitue un pays opulent aux 
couleurs de son cousin Lauragais : rose pour la 
T­ÄNXÄ³ TX Æ Æ³X ²ÄŻ Ӄ ⱴÆ­²ÄXŵ NJ³  Ӄ  «NJ³«X ӃJ
tradition de ӃŻ­³ ³­´X ƎZ­ X-z³J´Ə Xº °J³NX ²ÄŻ Ӄ X´º
le pJÉ´ TX ӃJ M³ ²ÄX Xº TX ӃŻJ³N| ºXNºÄ³X ³­´XŸ
Dépourvu de vraie capitale emblématique, LôIsle-
Jourdain tient lieu de pôle économique et 
démographique principal, et capte en premier 
³ TXJÄ Ä«X  «ZӃÄX«NX º­ÄӃ­Ä´J «X ´X«´ MӃX ¤Ä´²ÄŻ►
+ ª­«º Xº T ZZÄ´ⱴX TX °J³º Xº TŻJÄº³X TÄ EJӃ TX
Save. Au Sud, Samatan et Lombez, autrefois 
rivales, forment un troisième pôle dynamique.  

 



 

27 

GASCOGNE PATRIMONIALE 

De vastes étendues de collines cultivées 

Le Savès toulousain constitue une campagne 
opulente et lumineuse, baignée par un climat aux 
tonalités méditerranéennes. Les collines étirées, 
les vallons interminables qui bordent, de part et 
d'autre, la large plaine de la Save mais aussi de la 
Marcaoue, de l'Esquinson et de la Boulouze, sont 
pour la majeure partie, des terres pentues et 
profondes, propices à la mise en culture.  

Le Savès toulousain s'affirme comme la « Beauce 
gersoise », véritable grenier à blé de la région. 
C'est le domaine des céréales et des oléagineux, 
un territoi re où les grandes cultures laissent peu 
d'espace à la nature. Son taux de boisement est le 
plus faible du département. 

 

 

Saint-Loube 

Source : PETR Portes de Gascogne  

 

Thoux 

Source : PETR Portes de Gascogne  

  

Les rares boisements sont principalement 
regroupés autour des terrains maigres sous forme 
TX M­´²ÄXº´ ⱴ°J³´ Xº °Xº º´ M­ ´ TŻⱴºX«TÄX
moyenne ou autour des châteaux et grandes 
demeures. Quelques boisements ou formations 
remarquables sont toutefois à relever comme les 
forêts de Bouconne et de Goujon, les formations 
remarquables de chêne-liège à Juilles, les 
formations de végétation méditerranéenne à 
Anan ou les ripisylves et îles des moulins de la 
Save, de la Marcaoué et de la Boulouze. La 

°³ⱴ´X«NX TX ӃŻXJÄ Ǝ³XºX«ÄX´ŵ ³ Æ ⱳ³X´Ə N³ⱴX Ä« Z­³º
contraste dans les ambiances arides et la Save, 
très discrète mais relativement importante, a 
Mⱴ«ⱴZ N ⱴ TŻJªⱴ«JzXªX«º´ XÈNX°º ­««XӃ´
Ǝª­ÄӃ «´ŵ NJ´ X³´ TŻⱴºJӃXªX«º TX´ N³ÄX´ƏŸ 

 

 

Montpezat 

Source : PETR Portes de Gascogne 

 

La brique foraine, matériau et élément de 
décor d'un patrimoine typé 

Des terreforts sont également issues les briques 
qui fondent l'identité des paysages savésiens. 
Cette brique se retrouve comme marqueur 
identitaire de tout le patrimoine local  : châteaux, 
belles demeures, maisons paysannes mais aussi 
pigeonniers, granges et clochers, trois 
patrimoines particulièrement caractéristiques de 
NXººX NJª°Jz«X º­ÄӃ­Ä´J «X ²Ä  ªⱴ³ ºX«º TŻⱵº³X
préservés et valorisés. Nombre de villages 
savésiens se repèrent de loin par leurs églises au 
clocher en brique élancé. Et nombreux ont la 
forme d'un village-rue ou d'un castelnau-rue 
élémentaire, étiré le long d'une voirie principale 
et aujourd'hui agrandi de nouvelles habitations. 

 

   

Maurens et ӁŹ.´ӁX-Jourdain 

Source : PETR Portes de Gascogne 
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Montpezat et Lombez 

Source : PETR Portes de Gascogne  

 

Un territoire sous la pression toulousaine 

Le Savès toulousain s'affirme de plus en plus 
comme une frange urbaine et l'un des arrière-
pays résidentiels de l'agglomération toulousaine. 
Routes, constructions, aménagements urbains, 
toute la campagne savésienne est touchée à 
différentes échelles par le développement urbain. 
Les aménagements et nouveaux équipements 
soulèvent le problème aigu de leur insertion ou 
de leur intégration paysagère, d'autant que la 
végétation se fait rare. 

LôIsle-Jourdain concentre, avec les communes 
environnantes, un fort développement 
pavillonnaire. Lotissements planifiés et 
constructions spontanées envahissent les 
hauteurs et les champs à proximité des villages. 
Lôaxe de la vallée de la Save et la RN124 jusquôà 
Gimont répandent de manière plus diffuse ce 
phénomène de périurbanisation. Petites 
industries, services divers et commerces des 
bourgs profitent de cette expansion. Lôimmobilier 
et le bâtiment connaissent leur heure de gloire et 
les chantiers de construction sont devenus 
innombrables. Toute la campagne savésienne est 
ainsi touchée, à différents degrés de 
concentration, par le développement des 
constructions neuves. La population, autrefois 
agricole, est en pleine recomposition. Ni urbaine 
ni rurale, lôinstallation de nouveaux résidents est 
liée directement ou indirectement au pôle 
économique de Toulouse qui, par son continuel 
développement, transforme les paysages.  

 

  

Gimont et LŹ.´ӁX-Jourdain 

Source : PETR Portes de Gascogne 

 

Les villages savésiens évitent volontiers les crêtes 
exposées à lᾷAutan et les plaines inondables pour 
se jucher sur les collines étirées et perchées. A 
leur échelle, les bourgs présentent les mêmes 
phénomènes. Lôextension urbaine de LôIsle 
Jourdain et des villages périphériques est 
difficilement maîtrisée face à lôaccroissement 
rapide de la population. 

 

Des sites, un patrimoine architectural  
et urbain riche s et diversifié s   

Situé sur le chemin de Saint-Jacques de 
CompostelӃXŵ JÄ N¯Ä³du berceau du célèbre 
dŻ ³ºJz«J«ŵ ӃX ºX³³ º­ ³X TÄ ?$­Ade Gascogne est 
Ä«X ºX³³X TŻ| ´º­ ³Xŵ Ä« ºX³³ º­ ³X rural, 
profondément  attaché à ses racines et à son 
patrimoine bâti . Il a gardé des témoignages 
d'époques révolues, dont les bastides, 
gentilhommières et castelnaux, mais aussi les 
cathédrales, cloîtres et abbayes. Parmi les trésors 
architecturaux, la cathédrale Sainte-Marie 
d'Auch, le château de Lavardens ou le clocher 
hélicoïdal de Barran.   

Avec six « Plus Beaux Villages de France » 
(Fourcès, Lavardens, Montréal, Larressingle, 
Sarrant, La Romieu), deux « Grands Sites 
dŻ8NN ºJ« X » (Auch, Armagnac abbaye et Cités de 
Flaran-Baïse-Armagnac), ses villes et pays d'Art et 
d'Histoire (Auch, Lectoure), ses monuments 
historiques, ses sites classés ou inscrits et son 
petit patrimoine vernaculaire, le territoire offre à 
visiter un patrimoine culturel riche et varié.  

 

Les deux Grands Sites TŻ8NN ºJ« X, portes 
TŻX«º³ⱴX TÄ ºX³³ º­ ³X 

2X´ TXÄÈ +³J«T´ ? ºX´ TŻ8NN ºJ« e présents sur le 
territoire constituent des lieux emblématiques de 
la région, ayant un attrait touristique, culturel, 
historique et / ou naturel. Ils constituent des 
°­³ºX´ TŻX«º³ⱴX ªJ¤XÄ³X ´Ä³ ӃX ºX³³ º­ ³Xŵ TX´
points d'attache et de rayonnement touristiq ues 
bénéfiques pour le département et la région.   

$J° ºJӃX | ´º­³ ²ÄX TX ӃJ +J´N­z«Xŵ X« °ӃX « N¯Ä³
du Gers, ӃX +³J«T ? ºX TŻ ÄN| (également labellisé 
;JÉ´ Tƛ ³º Xº Tƛ, ´º­ ³XƏ T ´°­´X TŻÄ« °³X´º z XÄÈ
patrimoine architectural constitué , entre autres, 
de l'escalier monumental (et sa statue de 
d'Artagnan), de la Préfecture (ancien palais 
archiépiscopal), de la Tour d'Armagnac et de la 
cathédrale Sainte-Marie avec son grand orgue, 
ses verrières d'Arnaud de Moles et son N|¯Ä³ Xº
ses 113 stalles, ensemble iconographique de plus 
de 1 500 personnages sculptés dans le bois de 
chêne. 
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Auch 

Source Ḿ E ӁӁX TŹ ÄN| 

 

 Ä N¯Ä³ TX ӃJ Aⱴ«J³ⱳÊXŵ Ӄe Grand Site Armagnac 
Abbaye et Cités de Flaran-Baïse-Armagnac 
regroupe un patrimoine architectural et 
historique riche et remarquable, support de 
nombreuses animations culturelles et de loisirs 
JÄº­Ä³ TÄ N­Ä³´ TŻXJÄ «JÆ zJMӃX TX ӃJ #J ´X : 
abbaye cistercienne de Flaran, cité épiscopale de 
Condom, citadelle fortifiée de Larressingle, 
villages fortifiés de Fourcès et de Montréal. 

  

 

(zӁ ´X TX ӁŹJMMJÉX TX *ӁJ³J« 

Source : Office du Tourisme de Condom 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

+³J«T´ ? ºX´ TŻ8NN ºJ« X 

Les Grands Sites d'Occitanie représentent un 
ensemble de lieux touristiques majeurs dans la 
région Occitanie. Initiés par l'ancienne région 
Midi -Pyrénées en 2008, ces sites sont devenus 
en 2018 Grands Sites Occitanie. On compte 
aujourd'hui 41 Grands Sites répartis sur 
l'ensemble du territoire régional. Ce label est 
ouvert à tous les sites engagés dans une 
démarche UNESCO ou Grands Sites de France 
mais également aux Sites Patrimoniaux 
Remarquables et aux sites classés ou inscrits 
T ´°­´J«º TŻÄ«e ⱴ²Ä °X TŻ «zⱴ« X³ X TⱴT ⱴXŸ $X
T ´°­´ º Z ´ŻJ°°Ä X ´Ä³ TX´ N­«º³Jº´ TŻ­M¤XNº Z´
N­Z «J«Nⱴ´ °J³ ӃJ >ⱴz ­«ŵ ӃŻC« ­« (Ä³­°ⱴX««X Xº
les Départements de la région Occitanie.  

La politique des « Grands Sites Occitanie » a pour 
objectifs de :   

- Favoriser le déveӃ­°°XªX«º TX ӃŻJNº Æ ºⱴ JÄ
sein des territoires et développer la notoriété 
Xº ӃŻJºº³JNº Æ ºⱴ TX ӃJ ³ⱴz ­« 8NN ºJ« X X«
prenant appui sur des sites touristiques, 
naturels et culturels de forte notoriété.  

- Pérenniser et créer des emplois dans le 
secteur du tourisme, de la culture et de 
ӃŻX«Æ ³­««XªX«º. 

- Développer une dynamique de préservation, 
de valorisation, de médiation culturelle et 
°Jº³ ª­« JӃX TJ«´ ӃX´ N¯Ä³´ XªMӃⱴªJº ²ÄX´
des « Grands Sites Occitanie ». 

- Innover dans les nouvelles approches 
artistiques, numériques et ludiques du 
patrimoine. 

- ?º³ÄNºÄ³X³ ӃŻ­ZZ³X JÆXN ӃŻJªⱴӃ ­³Jº ­« TX ӃJ
²ÄJӃ ºⱴ TX ӃŻJNNÄX Ӄŵ TX´ ´X³Æ NX´ŵ TX´ °³­TÄ º´
et des aménagements afin que le séjour sur le 
site soit à la hauteur des attentes des 
visiteurs. 

- Organiser une démarche concertée entre 
acteurs de la culture, du tourisme et de 
ӃŻX«Æ ³­««XªX«º TJ«´ ӃJ ÆJӃ­³ ´Jº ­« TX´
« Grands Sites Occitanie ». 

- Inciter les visiteurs à découvrir les sites et 
produits du territoire environnant ainsi que 
les autres « Grands Sites Occitanie » de la 
région Occitanie. 

- *JÆ­³ ´X³ ӃŻJ°°³­°³ Jº ­« TÄ °Jº³ ª­ «X TX´
« Grands Sites Occitanie » par les habitants 
de la Région et les acteurs touristiques et 
NÄӃºÄ³XӃ´ JZ « TŻX« ZJ ³X ӃX´ JªMJ´´JTXÄ³´ TÄ
territoire régional.  

- Préserver la qualité de vie des habitants de la 
région et de chaque territoire concerné. 

FOCUS 
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Saint -Jacques de Compostelle, vecteur de 
découverte des paysages et du patrimoine 
local 

Deux itinéraires de Saint-Jacques de 
Compostelle, soit environ 500  km de chemins, 
traversent le territoire  :   

- La voie du Puy en Velay, au Nord-Ouest, 
qui rejoint la Romieu à Nogaro en passant 
par les sites religieux de Lectoure, 
Condom et Montréal -sur-Gers.  

- 2J Æ­ X TŻ ³ӃX´, au Sud, qui arrive au 
niveau de LŻ.´ӃX 0­Ä³TJ «ŵ °J´´X °J³  ÄN|
puis rejoint Marciac. Cette voie est 
impactée par les travaux de mise à 2x2 
voies de la RN124.  

 

Chemins de Saint-Jacques de Compostelle 

Source : La Romieu.fr   

 

 

 Ä¤­Ä³TŻ|Ä  X«N­³Xŵ ӃX´ $|Xª «´ Te Saint-
Jacques de Compostelle font partie des trois plus 
importants pèlerinages de la chrétienté après 
Jérusalem et Rome. Croyants et non-croyants 
sont de plus en plus nombreux à emprunter cet 
itinéraire spirituel, jalonner de chapelles, 
TŻJMMJÉX´ Xº TX ªultiples vestiges qui 
ºⱴª­ z«X«º TX ӃŻ| ´º­ ³X TX NX °ⱳӃX³ «JzX TX°Ä ´
le IXème siècle. 

Depuis 1998, le territoire du SCoT de Gascogne 
compte quatre composantes du bien « Les 
chemins de Saint-Jacques de Compostelle en 
France » inscrits sur la liste du patrimoine mondial 
TX ӃŻC6(?$8 ŷ ӃX °­«º TŻ ³º zÄX´ ´Ä³ ӃX´
communes de Beaumont-sur-l'Osse et 
Larressingle, la cathédrale d'Auch et la collégiale 
de la Romieu, J «´  ²ÄŻÄ«Xsection de sentier 
entre Lectoure et Condom. 

Ces chemins de Saint-Jacques de Compostelle 
offrent un vecteur de découverte des  paysages 
vallonnés et des lieux emblématiques de ce 
territoire. Les deux principaux axes, le chemin 

TŻ ³ӃX´ Xº ӃX N|Xª « TÄ ;ÄÉŵN­«´º ºÄX«º ӃŻⱴ° «X
dorsale du développement touristique.  

La qualité de leurs abords et la préservation des 
vues de qualité et des paysages est essentiel pour 
le territoire et permet de faire découvrir aux 
randonneurs les valeurs culturelles des lieux 
traversés. 2Ż­³zJ« ´Jº ­« TX´ N ³NÄ º´ TX
³J«T­««ⱴX´ŵ ӃX TⱴÆXӃ­°°XªX«º TŻ|ⱴMX³zXªX«º
touri stique et la reconversion et la diversification 
dans le domaine agricole (promotion de produits 
agricole locaux) sont également des enjeux 
importants pour le territoire.      

 

Patrimoine et sites reconnus contribuant à 
ӃJ ²ÄJӃ ºⱴ °JÉ´Jzⱳ³X Xº ► ӃŻ TX«º ºⱴgersoise  

Au-delà des grands sites prestigieux, le reste du 
territoire du SCoT de Gascogne T ´°­´X TŻÄ« °Xº º
patrimoine bâti de qualité regroupé autour de 
plusieurs sites remarquables et protégés répartis 
´Ä³ ӃŻX«´XªMӃX TÄ ºX³³ º­ ³X : châteaux, bastides, 
z³J«TX´ TXªXÄ³X´ŵ ⱴzӃ ´X´Ź 

La politique nationale du patrimoine et des 
paysages affiche un triple objectif de 
préservation, de gestion et de valorisation 
destiné à répondre à des enjeux multiples : 
culturels, économiques, touristiques, 
pédagogiques, sociaux...  

La préservation du patrimoine monumental, 
comme celle des sites naturels et des sites 
d'intérêt artistique, historique, scientifique, 
légendaire ou pittoresque, comporte deux 
niveaux, selon la valeur reconnue et le degré de 
protecti on institué par l'Etat ; sites inscrits ou 
classés. 

92 sites inscrits et 14 sites classés sont recensés 
sur le territoire pour une surface totale de 
respectivement 3 200 ha et 126 ha. Les sites les 
plus importants en superficie sont 
essentiellement rattachés aux vallées de ӃŻCby, 
lacs de Saint-Cricq et de Miélan, Maquis de 
Meilhan et aux villages de Lectoure, Flamarens et 
Gramont. Il faut noter que ces sites, identifiés 
comme remarquables, sont pour beaucoup 
TŻX«º³X XÄÈ Ӄ ⱴ´ ► ӃŻXJÄ Ǝ°­«º´ŵ ӃJN´ŵ ´­Ä³NXŹƏ Xº ►
des édifices datant du Moyen-Age (places, 
MJ´º TX´ŵ JMMJÉXŵ N|◄ºXJÄÈ ªⱴT ⱴÆJÄÈŹƏŸ .Ӄ ´ŻJz º
Ӄ► TX NJ³JNºⱴ³ ´º ²ÄX´ Z­³ºX´ Ӄ ⱴX´ ► ӃŻ TX«º ºⱴ
patrimoniale gersoise décrite dans les six entités 
paysagères du territoire.  

Les Sites Patrimoniaux Remarquables (SPR) 
permettent de compléter ce dispositif en 
´ŻJººJN|J«º aux espaces paysagers, et notamment 
urbains, qui présentent un caractère historique 
ou esthétique, de nature à justifier la 
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conservation, la restauration et la mise en valeur 
TŻX«´XªMӃX TŻÄ« ºX³³ º­ ³XŸ Trois Sites 
Patrimoniaux Remarquables sur les communes 
TŻ ÄN|ŵ 2XNº­Ä³X Xº 2­ªMXÊ ­«º ⱴºⱴ N³ⱴⱴ´ Xº
traduisent une démarche volontariste de 
protection du patrimoine et pour lesquels des 
règles de restauration ont été définies. Ces 
°³X´N³ °º ­«´ ´Ż ª°­´X«º JÄx documents 

TŻÄ³MJ« ´ªX et comportent des obligations, 
notamment en termes de matériaux, ainsi que des 
interdictions de démolir ou modifier l'aspect de 
certains éléments bâtis ou végétaux notamment 
par des constructions nouvelles. 

 

 

Mesures de protection du patrimoine et des paysages 

Source : IGN 2016, Picto Occitanie 

 

 

Un petit patrimoine vernaculaire p eu 
valorisé et parfois fragilisé  

Est désigné par « patrimoine vernaculaire », 
ӃŻX«´XªMӃX TX´ N­«´º³ÄNº ­«´ JÉJ«º XÄŵ TJ«´ ӃX
passé, un usage quotidien et souvent commun. 
Font ainsi partie du patrimoine vernaculaire : les 
lavoirs, moulins à eau et à vent, fontaines, 
pigeonniers, granges, chapelles, églises... Ces 
éléments de patrimoine sont nombreux sur le 
territoire du SCoT de Gascogne, notamment dans 
les villages et les bourgs où ils ont souvent été 
épargnés par les différentes phases 
TŻÄ³MJ« ´Jº ­«ŸLeur état de conservation est très 
variable, allant de ruine à édifice restauré.  

Ce patrimoine local ne fait pas systématiquement 
ӃŻ­M¤Xº TŻÄ« ³XNX«´XªX«º ­Ä TŻÄ«X °³­ºXNº ­« ´ 
NX «ŻX´ºŵ °J³Z­ ´ŵ °J³ ӃŻ «ºX³ªⱴT J ³X TX´
T­NÄªX«º´ TŻÄ³MJ« ´ªXŸ &X °ӃÄ´ X« °ӃÄ´ de Plans 
L­NJÄÈ TŻUrbanisme traduisent ainsi, dans leurs 
documents réglementaires, cette volonté de 
préservation et valorisation TŻÄ« °Jº³ ª­ «X Ӄ­NJӃ
souvent méconnu.  
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Recensement du petit patrimoine vernaculaire : moulin à 
vent et à eau 

Source : Inventaire des paysages du Gers CAUE 32 Ɖ Arbre et Paysage 
32, 2002    

 

 

  

  

 

Perspectives lointaines et éléments 
paysagers  

Le relief du territoire contribue fortement à la 
mise en valeur du paysage en mettant en scène 
des éléments remarquables, que ceux-ci soient 
naturels ou urbains. Plusieurs bourgs sont ainsi 
´ ºÄⱴ´ ´Ä³ TX´ °³­ª­«º­ ³X´ŵ ► ӃŻ ªJzXdes villages 
en bastides ou, au contraire, apparaissent comme 
abrité par les pentes environnantes. Dans les 
deux cas, la valeur attribuée à ces sites tient à un 
environnement préservé et aux vues « depuis et 
en direction de ».  

 ӃŻⱴN|XӃӃX TÄ z³J«T °JÉ´JzX, les lignes de crêtes 
des ÆJӃӃⱴX´ TX´ °³ «N °JÄÈ N­Ä³´ TŻXJÄ TX
ӃŻéventail gascon et les perspectives visuelles en 
direction des Pyrénées offre nt également une 
vue °J«­³Jª ²ÄX ³J³X ´Ä³ ӃŻX«´XªMӃXdu 
territoire.  Les éléments de repères issus de la 
trame bocagère (haiesŵ M­´²ÄXº´ŹƏconstituent 
des éléments structurants du paysage gersois 
°J³º N °J«º ► ӃŻ TX«º ºⱴ TÄ ºX³³ º­ ³X Xº ► ӃJ ²ÄJӃ ºⱴ
du cadre de vie. Au-delà des fonctions 

ⱴN­Ӄ­z ²ÄX´ ²ÄŻXӃӃX´ °XÄÆX«º J´´Ä³X³ŵ ӃX´ |J X´
créent de la profondeur dans le paysage et ont un 
impact Æ ´ÄXӃ Z­³ºŵ TŻJÄºJ«º °ӃÄ´  ª°­³ºJ«º
²ÄŻXӃӃX´ ´­«º Æ ´ MӃX´ TŻÄ« °ӃÄ´ z³J«T «­ªM³X TX
°­ «º´ ƎÆ­ X TX N ³NÄӃJº ­«ŵ Ӄ z«X´ TX N³ⱵºX´ŹƏŸ
Elles forment des écrans opaques créant des 
espaces de plus petites dimension et discontinu 
ainsi que des plans visuels successifs permettant 
TŻ­ÄÆ³ ³ ӃJ ÆÄXŸ $XººX º³JªX M­NJzère se fait 
néanmoins de plus en plus rare, notamment sur 
des secteurs comme la Lomagne gersoise où les 
éléments fixes du paysage tendent à disparaître 
en Ӄ X« JÆXN ӃŻⱴÆ­ӃÄº ­« TX´ °³Jº ²ÄX´ Jz³ N­ӃX´Ÿ     

  

Panneaux solaires dans le paysage gersois  

&J«´ ӃX N­«ºXÈºX JNºÄXӃ TŻJÄzªX«ºJº ­« TX´ °³ È
TX´ ⱴ«X³z X´ Z­´´ ӃX´ŵ TŻÄ«X ªⱴT Jº ­«  ª°­³ºJ«ºX
sur les énergies renouvelables et de la mise en 
°ӃJNX TŻJ TX´ŵ ӃX «­ªM³X TŻ «´ºJӃӃJº ­«´TŻⱴ«X³z X
´­ӃJ ³X «X NX´´X TŻJÄzªX«ºX³ŸSur le territoire, 
NXN  ´ŻX´º º³JTÄ º °J³ ӃX TⱴÆXӃ­°°XªX«º TX
panneaux photovoltaïques sur toitures, sur les 
bâtiments agricoles principalement (hangar 
agricole), et la création de plusieurs centrales 
solaires photovoltaïques au sol (cf. chapitre 
Changement climatique, air et énergie).  

 

 

Source : AUAT 
 

Ces infrastructures ne sont pas sans incidence sur 
les paysages et le patrimoine architectural local. 
En effet, les volumétries, matériaux, coloration et 
implantations des installations peuvent nuire à la 
préservation des spécificités des paysages et du 
patrimoine architectural local.   
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Paysages urbains, entrées de ville et 
banalisation des paysages  

La forme urbaine prédominante des périphéries, 
³ⱴ´ÄӃºJº TŻÄ«X °ⱴ³ Ä³MJ« ´Jº ­« ³J° TXŵ J°°J³J º
parfois monotone et stéréotypée. Ceci est 
particulièrement notable au sein des entrées de 
ville des bourgs et bourgades dont la forme se 
MJ«JӃ ´X JÆXN ӃŻJ¤­Äº TX °JÆ ӃӃ­«´ Tⱴ«Äⱴ´ TX ´ºÉӃX
régional et de petites Ê­«X´ TŻJNº Æ ºⱴ´ JÄÈ ZJ MӃX´
qualités architecturales et paysagères.  

2X´ Ê­«X´ TŻJNº Æ ºⱴ´ŵ Ê­«X´  «TÄ´º³ XӃӃX´, ou 
encore les emprises commerciales aux panneaux 
publicitaires qui prolifèrent , contribuent, par leur 
aspect peu qualitatif, à disqualifier les paysages 
TŻX«º³ⱴX´ TX Æ ӃӃX et la qualité des paysages 
gersois.  

 

 

>­ÄºX TŹ zX« ῡ  ÄN| 

Source : Google Street View 

 

Route nationale 21 à Fleurance 

Source : Google Street View 

 

2Ż ª°­³ºJ«ºX progression de la pression 
publicitaire ´ŻX´º ZJ º ressentir depuis plusieurs 
années. En effet, de nombreuses communes 
doivent faire face au développement de 
ӃŻJZZ N|JzX °ÄMӃ N ºJ ³Xŵ ²ÄX NXsoit en entrées de 
ville ou en centre-ville avec un risque de 
« défiguration » par la prolifération anarchique de 
NX ºÉ°X TŻJZZ N|JzXŸ La nouvelle règlementation 
³XӃJº ÆX ► ӃƛJZZ N|JzX XÈºⱴ³ XÄ³ ´Ż «´N³ º
directement dans un objectif  de protection du 
cadre de vie et tente de concilier la liberté 
TŻJZZ N|JzX JÆXN ӃJ°³­ºXNº ­« TX ӃŻX«Æ ³­««XªX«º
et notamment du paysage.  

 

1 Loi du 13 juillet 2015 sur les pré-enseignes 
demandant la mise en conformité des panneaux au 
Code de la Route. 

Le Règlement Local de Publicité constitue 
également un outil prescriptif pour harmoniser 
les enseignes et interdire la publicité dans 
certaines zones notamment dans les secteurs les 
°ӃÄ´ ³XªJ³²ÄJMӃX´ TŻÄ« °­ «º TX ÆÄX °Jº³ ª­« JӃŸ 

?X°º N­ªªÄ«X´ TÄ ºX³³ º­ ³X Mⱴ«ⱴZ N X«º TŻun 
Règlement Local de Publicité (Auch, Eauze, 
Fleurance, Lectoure, Pavie, Preignan et Samatan), 
de même que la Communauté de Commune de la 
Ténarèze qui dispose TŻÄ« >èglement Local de 
Publicité intercommunal approuvé en décembre 
2019. Par ailleurs, la Communauté de Communes 
de la Gascogne Toulousaine en a également 
engagé un dans le cadre de son Plan Local 
TŻUrbanisme intercommunal.   

Dans les secteurs plus ruraux, la publicité est 
vectrice de connaissance et de partage des 
patrimoines et des découvertes. Elle participe, au 
quotidien, au développement touristique et 
économique du territoire à travers la promotion 
du patrimoine local, de la gastronomie et de la 
culture gasconne. La mise en conformité de ces 
pré-enseignes avec la nouvelle règlementation1 
pour préserver les paysages gersois, tout en 
permettant la valorisation du tourisme et de 
ӃŻⱴN­«­ª X Ӄ­NJӃXŵ X´º JÄ¤­Ä³TŻ|Ä  Ä« X«¤XÄ
important pour tous les t erritoires.  

 

   

Source : AUAT 
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Enjeux en matière de paysage , de patrimoine 
bâti  et dôidentit® du territoire 

 

5J «º X« Xº ÆJӁ­³ ´Jº ­« TX ӁJ ²ÄJӁ º„ Xº TX ӁŹ TX«º º„ °JÉ´Jz”³X zX³´­ ´X 
Préserver la diversité des unités paysagères 
Préserver le patrimoine bâti et paysager et offrir un cadre de vie et une image du Gers de 
qualité favorJMӁX ῡ ӁŹ„N­«­ª Xtouristique 
Maintenir la diversité des milieux en mosaïque 
Préserver les paysages agrestes aux profils bocagers transformés par le développement 
Ä³MJ « Xº ӁŹ„Æ­ӁÄº ­« TX´ °³Jº ²ÄX´ Jz³ N­ӁX´ ƌª­TX³« ´Jº ­« Jz³ N­ӁXŴ ³XNÄӁ TÄ ´É´º”ªX
traditionnel polyculture-élevage, enfrichement) 
Préserver et valoriser le patrimoine bâti fragilisé par le dépeuplement des centres-bourgs 
Préserver les points de repères visuels (arbres remarquables, ripisylvesŴ |J X´ŷƍet points 
de vue panoramiques 

o Réhabilitation du patrimoine bâti dans les centre-bourgs et en dehors  
o Valorisation et préservation du petit patrimoine bâti  
o 5J «º X« Xº °³„´X³ÆJº ­« TŹÄ«X JNº Æ º„ Jz³ N­ӁX T ÆX³´ Z „X 
o  ª„Ӂ ­³Jº ­« TX ӁJ ²ÄJӁ º„ J³N| ºXNºÄ³JӁX Xº TX ӁŹ «´X³º ­« °JÉ´Jz”³X TX´

bâtiments agricoles  
o L ª ºJº ­« TX ӁŹÄ³MJ« ´Jº ­« T ZZÄ´X Xº TÄ ª ºJzX TÄ ºX³³ º­ ³X 
o Maitrise et intégration qualitative des constructions sur les secteurs de crêtes et 

les secteurs paysagers sensibles 
o Préservation et reconquête des haies et ripisylves    
o Valorisation du rôle multifonctionnel de la forêt  
o >X²ÄJӁ Z NJº ­« TX´ X´°JNX´ „N­«­ª ²ÄX´ Xº T„ÆXӁ­°°XªX«º TŹ­°„³Jº ­«´

économiques et résidentielles qualitatives et intégrées aux paysages du territoire   
o Prise en compte et amélioration des entrées de ville  
o Maîtrise du dévelo°°XªX«º TX ӁŹJZZ N|JzX °ÄMӁ N ºJ ³X TJ«´ ӁX´ X«º³„X´ TX Æ ӁӁX Xº

en secteur plus rural en permettant le développement touristique et la 
valorisation des produits locaux   

o Intégration de la qualité paysagère dans les projets de développement des 
énergies renouvelables (photovoltaïque et méthanisation notamment) 
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Occupation d es  sol s  

 

 

 

 

*JNX JÄÈ «­ªM³XÄÈ N­«´ºJº´ ³ⱴJӃ ´ⱴ´ TŻÄ«X
N­«´­ªªJº ­« XÈNX´´ ÆX TŻX´°JNXŵ ²ÄXӃ´ ²ÄX
´­ X«º ӃX´ °ⱴ³ ªⱳº³X´ N­«´ Tⱴ³ⱴ´ ƎTŻÄ« ⱴN|XӃ­«
national au plus local), les nombreuses lois 
promulguées depuis une vingtJ «X TŻJ««ⱴX´ ont 
³ⱴJZZ ³ªⱴ ӃJ «ⱴNX´´ ºⱴ TŻJ´´Ä³X³ Ä«X Ƃ zX´º ­«
raisonnée TX´ ³X´´­Ä³NX´ Xº TX ӃŻX´°JNX ƃŸ 

Le SCoT, outil de prospective pour la mise en 
¯ÄÆ³X TŻÄ«X ´º³Jºⱴz X ºX³³ º­³ JӃX ► ӃŻⱴN|XӃӃX TŻÄ«
bassin de vie doit définir un équilibre entre 
développement urbain (habitat, mixte, 
économique, équipements, N­ªªX³NX´ŹƏ Xº
préservation des espaces agro-naturels, par la 
N­«´º³ÄNº ­« TŻÄ« °³­¤Xº TX ºX³³ º­ ³X ⱴN­«­ªX X«
espace. Il définit les modalités de développement 
alºX³«Jº ÆX´ ► ӃJ N­«´­ªªJº ­« TŻX´°JNX Xº ►
ӃŻⱴºJӃXªX«º Ä³MJ «Ÿ 

La loi n° 2021-1104 du 22 août 2021 portant 
« lutte contre le dérèglement climatique et 
renforcement de la résilience face à ses effets » 
Æ ´X ӃŻJººX «ºX X« ǏǍǒǍ TX ӃŻ­M¤XNº Z TŻJM´X«NX TX
toute artificialisation nette des sols, dit « Zéro 
Artificialisation Nette  » (ZAN). 
2J ӃÄººX N­«º³X ӃŻJ³º Z N JӃ ´Jº ­« TX´ ´­Ӄ´ TXÆ X«º
ӃŻÄ« TX´ ­M¤XNº Z´ zⱴ«ⱴ³JÄÈ TX ӃŻJNº ­« TX´
collectivités publiques X« ªJº ⱳ³X TŻÄ³MJ« ´ªX
(article L.101-2 du C­TX TX ӃŻUrbanisme en 
vigueur en mars 2022). 
LX °³­NX´´Ä´ TŻartificialisation nette des sols est 
défini TJ«´ ӃŻarticle L.101-2-1 (du même code), 
comme ӃJ T ZZⱴ³X«NX X«º³X ӃŻJ³º Z N JӃ ´Jº ­« Xº la 
renaturation des sols constatées sur un périmètre 
et sur une période donnés. Pour effectuer ces 
mesuresŵ ► ӃŻⱴN|XӃӃX TX´ T­NÄªX«º´ TX
pӃJ« Z NJº ­« Xº TŻÄ³MJ« ´ªXŵ Ä« décret, soumis à 

consultation publique entre le 5 mars et le 
25 mars 2022, précise dans une nomenclature en 
huit postes de légende, les catégories de surfaces 
²Ä  ´X³­«º J°°³ⱴN ⱴX´ XÄ ⱴzJ³T ► ӃŻ­NNÄ°Jº ­« TX´
sols observée et indépendamment des limites 
parcellaires. 
Bien que cette «­ªX«NӃJºÄ³X «X ´ŻJ°°Ӄ ²ÄXra pas 
avant ǏǍǐǎŵ ӃŻ­M´X³ÆJº ­« «X °­³ºJ«º ¤Ä´²ÄŻ► 
cette date que sur la réduction de la 
N­«´­ªªJº ­« TŻespaces naturels, agricoles et 
forestiers (cf. chapitre suivant), cette 
nomenclature a été utilisée pour définir une 
« photographie » du SCoT de Gascogne.  
 

2Ż­NNÄ°Jº ­« TX´ ´­Ӄ´ŵ Ä«X  ªJzX TÄ
territoir e 

2ŻJ«JӃÉ´X TX ӃŻ­NNÄ°Jº ­« TX´ ´­Ӄ´ŵ ⱴºJ°X ªJ¤XÄ³X
dans la connaissance du territoire, fait référence 
à un portrait établi à un instant « T ».  

Un important panel de sources est mis à 
disposition pour apprécier l'occupation des sols 
et suivre ses évolutions. Pour autant, cette 
­M´X³ÆJº ­« ´Ä³ ӃX ?$­A TX +J´N­z«Xŵ ´ŻJ°°Ä X
´Ä³ Ä«X J«JӃÉ´X TX´ T­««ⱴX´ TX ӃŻ8NNÄ°Jº ­« TX´ 
Sols à Grande Echelle (OCS GE) issues de 
photographies aériennes et produites en 2015 
Ǝª ӃӃⱴ´ ªX ǏǍǎǐƏ °J³ ӃŻ.«´º ºÄº +ⱴ­z³J°| ²ÄX
National (IGN). LŻJ«N X««Xrégion Midi -Pyrénées 
(8 départements) fut région-pilote pour le 
TⱴÆXӃ­°°XªX«º TX NXº ­Äº Ӄ TŻ­M´X³ÆJº ­«Ÿ («
outre, ӃŻ8$? +( T­ º ´Ż «´N³ ³XTŻ N  ► ǏǍǏǑ, 
comme le référentiel constituant le socle national 
°­Ä³ ӃŻⱴӃJM­³Jº ­« TX´  «T NJºXÄ³´ TX ´Ä Æ  X«
matière TŻJ³º Z N JӃ ´Jº ­«, tel que voulu par le 

$X ²ÄŻ Ӄ ZJÄº ³XºX« ³ :   

Á Un territoire dominé par les surfaces à 
vocation agricole 

Á Un couvert forestier morcelé, plus présent 
sur la partie Ouest 

Á Un chevelu hydrographique structuré 
JÄº­Ä³ TŻÄ«X T ÊJ «X TX N­Ä³´ TŻXJÄ ªJ¤XÄ³´ 

Á Un territoire marqué par le mitage de 
ӃŻÄ³MJ« ´Jº ­« 

Á Des « espaces verts artificialisés » 
réÆⱴӃJºXÄ³´ TŻÄ«X T ӃÄº ­« TX ӃŻÄ³MJ« ´Jº ­« 

Á Une banalisation accrue des tissus urbains, 
²Ä  X«º³J «X Ä«X °X³ºX TŻ TX«º ºⱴ Xº TX
qualité des paysages. 

Chiffres clés 

78% de surfaces végétalisées à usage 

agricole 

16% de surfaces boisées 

6% de surfaces artificialisées 
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Ӄⱴz ´ӃJºXÄ³ TJ«´ ӃX´ T­NÄªX«º´ TŻÄ³MJ« ´ªX (cf. 
°­³ºJ Ӄ «Jº ­«JӃ TX ӃŻJ³º Z N JӃ ´Jº ­« TX´ ´­Ӄ´Ə. 

Cette base de données cartographique 
vectorielle, en cours de développement à 
ӃŻⱴN|XӃle nationale, ´Ż «´N³ º TJ«´ ӃX NJT³X TŻÄ«
°³­z³JªªX TŻ «ÆX´º ´´XªX«º z­ÄÆX³«XªX«ºJӃ
ƎZ­«T´ °­Ä³ ӃJ º³J«´Z­³ªJº ­« TX ӃŻJNº ­«
publique) pour disposer de données objectives 
pour ӃJ ӃÄººX N­«º³X ӃŻJ³º Z N JӃ ´Jº ­« TX´ ´­Ӄ´Ÿ 

 Ä ª­ªX«º TŻJ³³ⱵºX³ le SCoT de Gascogne aucun 
ª ӃӃⱴ´ ªX °ӃÄ´ ³ⱴNX«º TX ӃŻ8$? +( «ŻX´º
disponible. Deux (2016 et 2019) sont toutefois 
X« N­Ä³´ TŻⱴӃJM­³Jº ­«Ÿ .Ӄ´ TXÆ³J X«º Ⱶº³X ª ´ ►
disposition courant 2022. Contrairement à 
ӃŻJ«N X««X zⱴ«ⱴ³Jº ­« TŻ8$? +( (produite au 
milieu des années 2010), la nouvelle fait appel à 
TX´ °³­NⱴTⱴ´ TŻ «ºXӃӃ zX«NX J³º Z N XӃӃXŸLes 
données seront réactualisées tous les trois ans 
°­Ä³ Ä« ´Ä Æ  ³ⱴzÄӃ X³ TX ӃŻX«´XªMӃX TÄ ºX³³ º­ ³X
métropolitain et des département s TŻ­Äº³X-mer. 

Ainsi, ӃŻemploi TX ӃŻ8$? +( J°°J³J º ► NX ¤­Ä³
opportun au vu de son déploiement au niveau 
national et de son utilisation dans le cadre du suivi 
TX ӃŻJ³º Z N JӃ ´Jº ­«ŸH­ª­zⱳ«X ► ӃŻⱴN|XӃӃX TÄ
territoire, cette donnée, même ancienne, par la 
finesse des informations délivrées, permet de 
dresser un état des lieux, un « T0 » pour de 
futures observations.  

La nomenclature établie dans le projet de décret, 
ªⱵªX ´  XӃӃX X´º ´Ä´NX°º MӃX TŻⱴÆ­ӃÄX³ŵpermet la 
caractérisation du territoire en huit types de 
surfaces, regroupés au sein de deux grandes 
familles : 

Les surfaces artificialisées au sein desquelles sont 
déclinées : 

- 1/ Les surfaces dont les sols sont 
imperméabilisés en raison du bâti 
(constructions, aménagements, ouvrages 
ou installations)  

- 2/ Les surfaces dont les sols sont 
 ª°X³ªⱴJM Ӄ ´ⱴ´ X« ³J ´­« TŻÄ«

revêtement (artificiel, asphalté, bétonné, 
couvert de pavés ou de dalles) 

- 3/ Les surfaces partiellement ou 
totalement perméables dont les sols sont 
stabilisés et compactés, et recouverts de 
matériaux minéraux  

- 4/ Les surfaces partiellement ou 
totalement perméables dont les sols sont 
constitués de matériaux composites 
(couverture hétérogène et artificielle 
avec un mélange de matériaux non 
minéraux)   

- 5/ Les surfaces couvertes par une 
végétation non ligneuse à usage 
résidentiel, de production secondaire ou 
ºX³º J ³Xŵ ­Ä ► Ä´JzX TŻ «Z³J´º³ÄNºÄ³X´ŵ TX
transport ou de logistique.  

Les surfaces non artificialisées, composées : 

- 6/ Des surfaces naturelles, nues (sable, 
galets, rochers, pierres ou tout autre 
matériau minéral, y compris les surfaces 
TŻJNº Æ ºⱴ´ XÈº³JNº ÆX´ TX ªJºⱴ³ JÄÈ X«
exploitation) ou couvertes en 
°X³ªJ«X«NX TŻXJÄŵ Te neige ou de glace.  

- 7/ Des surfaces à usage de cultures, qui 
sont végétalisées (agriculture, 
sylviculture) ou en eau (pêche, 
aquaculture, saliculture). 

- 8/ Des surfaces végétalisées constituant 
un habitat naturel, y compris les surfaces 
végétalisées qui nŻX«º³X«º °J´ TJ«´ ӃX´
catégories 5°, 6° et 7°  

 

Croisée avec dŻJÄº³X´ ´­Ä³Nes de données 
(Recensement Général Agricole, schéma 
départemental des Espaces Naturels SX«´ MӃX´ŹƏŵ
la couverture du territoire révèle des éléments 
TŻJ«JӃÉ´X TŻ­³T³X Ƃ quantitatif  » et « qualitatif  » 
°X³ªXººJ«º TŻJ°°³ⱴ|X«TX³son organisation 
spatiale.
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Répartition des différents types de surfaces au sein du territoire du SCoT de Gascogne 

Sources : OCS GE IGN 2013, AUAT 

 

 
Occupation des sols au sein du territoire du SCoT de Gascogne2 
Sources : OCS GE IGN 2013, AUAT 

 

 

2 Dissociation dans la catégorie « 7 » - surfaces à usage de cultures, qui sont végétalisées (agriculture, sylviculture) ou en eau (pêche, 
aquaculture, saliculture) entre surfaces à usage agricole et surfaces à usage sylvicole. 
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Occupation des sols sur le territoire du SCoT de Gascogne et ses 3 PETR (en ha) 
Sources : OCS GE 2013, AUAT 

Territoire concerné  1 2 3 4 5 6 7 8 Total 

PETR Pays 
TŻ ³ªJz«JN 

1 431 2 256 418 0,0 5 951 1 613 157 331 4 239 173 239 

;(A> ;JÉ´ TŻ ÄN| 1 634 2 687 491 0,0 5 850 1 622 162 330 5 337 179 952 

PETR Pays Portes 
de Gascogne 

1 807 2 933 540 0,2 7 464 1 222 190 075 4 478 208 519 

SCoT de Gascogne 
4 872 7 877 1 449 0,2 19 265 4 457 509 736 14 055 561 711 

0,9% 1,4% 0,3% 0,0% 3,4% 0,8% 90,7% 2,5% 100% 

La catégorie « 7 » - surfaces à usage de cultures, 
qui sont végétalisées (agriculture, sylviculture) ou 
en eau (pêche, aquaculture, saliculture) - apparait 
la plus représentée sur le territoire du SCoT de 
Gascogne. Afin de distinguer les surfaces 
agricoles des boisements, ²ÄX ӃŻ8$? +( NӃJ´´X X«
sylviculture par défaut, ces deux types de 
surfaces ont été dissociés pour la suite de 
ӃŻXÈ°­´ⱴ. 

 

Un territoire caractérisé par la 
prépondérance des surfaces à usage 
agricole, ponctuées TŻX«º ºⱴ´ M­ ´ⱴX´
de faible superficie  

2X´ °³Xª X³´ ⱴӃⱴªX«º´ TŻJ«JӃÉ´X ªXººX«º X«
exergue ӃŻ ª°­³ºJ«NX TX´surfaces végétalisées à 
usage agricole sur le SCoT de Gascogne avec une 
­NNÄ°Jº ­« TX ӃŻ­³T³X TX435 694  ha, soit 78% de 
la superficie du territoire , relevant ainsi son 
caractère très rural.  

Etendus entièrement sur les coteaux de 
Gascogne, ces secteurs agricoles vallonnés sont 
´ ӃӃ­««ⱴ´ °J³ TX «­ªM³XÄÈ N­Ä³´ TŻXJÄ ´XӃ­« Ä«
axe principal Sud-Nord. 

C« Z­³ªⱴªX«º ³ⱴ°J³º ´ ´Ä³ ӃŻX«´XªMӃX TÄ
territoire, elles représentent respectivement 84% 
des surfaces du PETR Pays Portes de Gascogne, 
75% du PETR Pays TŻ ³ªJz«JN Xº Ǔǐ% du PETR 
;JÉ´ TŻ ÄN|Ÿ 

 ӃŻⱴN|XӃӃX N­ªªÄ«JÄºJ ³Xŵ TX´ T ´°J³ ºⱴ´ ´­«º
cependant décelées. Les CC du Savès (85%), 
Lomagne Gersoise (85%), Bastides de Lomagne 
(84%), Coteaux Arrats Gimone (83%) bénéficient 
des taux de couverture, par les surfaces à usage 
agricole, les plus élevés du territoire . Ces 
pourcentages apparaissent plus mesurés à 
ӃŻ8ÄX´ºŵ ´Ä³ ӃX´ $$du Grand Armagnac (68%), du 
Bas Armagnac (70%) ou encore sur la CC $¯Ä³
TŻ ´ºJ³JN X« +J´N­z«X ƎǓǍ%), à corréler 
principalXªX«º JÆXN ӃŻXª°³ ´X Z­³X´º ⱳ³X TX NX´
secteurs. La partie centrale (CA du Grand Auch 
$¯Ä³ TX +J´N­z«XƏ Xº la frange Est, notamment 

la CC de la Gascogne Toulousaine, bien que les 
plus urbanisées, ne se trouvent pas pour autant 
dépourvues de ce tÉ°X TŻX´°JNe (respectivement 
77% et 79%). Les taux de couverture varient pour 
les autres intercommunalités entre 72% et 81%. 

2ŻJ«JӃÉ´X N­ªªÄ«JӃX TÄ °­ T´ TX´surfaces à 
vocation Jz³ N­ӃX Æ X«º N­³³­M­³X³ ӃŻ ª°­³ºJ«NX
de leur empreinte : ӃJ N­ªªÄ«X TŻ ÄN|ŵavec près 
de 22 000 habitants en 2017, bénéficie toujours 
de 57% de surfaces Jz³ N­ӃX´Ÿ 5­ «´ TŻÄ«X
dizaine de communes sur les 397 que compte le 
SCoT dis°­´X«º TŻÄ« ºJÄÈ inférieur à ce 
pourcentage, principalement liée à la présence 
TŻX´°JNX´ TX «JºÄ³X ƎBetplan, Pujaudran, 
Monclar, Laguian-Mazous, Montégut-Arros, 
CazaubonŹƏŸ 

De par la situation géographique du SCoT de 
Gascogne vis-à-vis des territoires limitrophes 
(grande agglomération toulousaine, 
JzzӃ­ªⱴ³Jº ­« TŻ zX«ŵ TX 5­«º-de-Marsan, 
TŻ  ³X-sur-Adour notamment), les surfaces à 
vocation agricole sont soumises depuis une à 
deux décennies, à une pression foncière qui se 
T ZZÄ´X ► ӃŻX«´XªMӃX TX´secteurs périurbains et 
ruraux. Cette situation est à rapprocher de la 
croissance démographique et à la dynamique 
TŻXª°Ӄ­  TX NX³ºJ «´territoires , notamment à 
ӃŻ(´ºŵ JÄ 6­³Tŵ ´Ä³ ӃŻJzzӃ­ªⱴ³Jº ­« JÄ´N ºJ «X Xº
autour des grands axes de communication, 
également due à la croissance endogène du 
territoire.  

2X TⱴÆXӃ­°°XªX«º TX ӃŻÄ³MJ« ´Jº ­« ´X ZJ º X« 
grande majorité au détriment des espaces 
agricoles, favorisant ainsi la déstructuration de 
Z­«N X³ ´­Ä´ ӃŻXZZXº TX ӃJ T ӃÄº ­« TX´ X´°JNX´
urbanisés le long des axes de communication, de 
la création de nouvelles zones résidentielles, de 
Ê­«X´ TŻJNº Æ ºⱴ´ économiques ou commerciales, 
TŻ «Z³J´º³ÄNºÄ³X´..., ce qui peut conduire à 
fragiliser le maintien et le développement de 
ӃŻJNº Æ ºⱴ Jz³ N­ӃX ´Ä³ ӃX ºX³³ º­ ³XŸ 
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Pour autant, cette activité et les espaces cultivés 
³X´ºX«º M X« °³ⱴ´X«º´ ´Ä³ ӃŻX«´XªMӃX TX´
communes du SCoT.  

Ponctuellement, le fractionnement des parcelles 
Jz³ N­ӃX´ JÄ N­«ºJNº T ³XNº TX ӃŻÄ³MJ « °XÄº

´ŻJÆⱴ³X³ Ⱶº³X Ä«X ­°°­³tunité pour développer au 
sein du tissu urbain, des pratiques agricoles de 
proximité, de type maraîchage ou encore la 
création de jardins partagés (circuits courts).

Les surfaces végétalisées à usage agricole au sein du territoire du SCoT de Gascogne 

Sources : OCS GE IGN 2013, AUAT 

 

 

Des surfaces boisées omniprésent es 
mais morcelée´ŵ T­«º ӃŻⱴºJzXªX«º ӃJ ´´X
apparaitre des contrastes importants  

Bien moins présentes que les surfaces agricoles, 
les surfaces boisées couvrent néanmoins 
88 096 ha, soit 16% de la superficie du territoire . 
Elles regroupent, au sens de la nomenclature 
exposée ci-avant, les surfaces végétalisées à 
usage sylvicole (une partie de la classe 7) et les 
surfaces végétalisées constituant un habitat 
naturel (classe 8). 

Soumis à plusieurs influences climatiques et 
géographiques, le territoire du SCoT de Gascogne 
offre une grande diversité de milieux naturels. 

$­ª°³X«J«º ӃŻX«´XªMӃX TX´ X´°JNX´ Z­³X´º X³´
(peuplement de feuillus, conifères, ripisylves, 

Z­³ªJº ­«´ J³MÄ´º ÆX´ŹƏŵ ӃXÄ³´ N­ÄÆX³ºÄ³X´
ÆJ³ X«º Z­³ºXªX«º ► ӃŻⱴN|XӃӃX TX´ º³­ ´ ;(A>Ÿ 

Ainsi, le SCoT présente un double visage : dŻÄ«
côté, le PETR Pays Portes de Gascogne, où les 
grandes cultures dominent les paysages, ne 
comptabilise que 10% de surfaces boisées, et de 
ӃŻJÄº³Xŵ ӃX´ ;(A>du ;JÉ´ TŻ ÄN| XºPays 
TŻ ³ªJz«JN, où ces surfaces sont plus 
important es, avec respectivement 20% et 19%. 

La forêt occupe une place non négligeable à 
ӃŻⱴN|XӃӃX TÄterritoire . Représentant 95% des 
surfaces naturelles, les espaces boisés revêtent 
différentes formes (nombreux petits bois, haies 
M­NJzⱳ³X´ŵ ³ ° ´ÉӃÆX´ŹƏŸLa quasi-totalité de la 
forêt gersoise est constituée de terrains privés ; 
les trois-quarts des propriétaires possédant 
moins d'un hectare. Les forêts domaniales et des 
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collectivités représentent respectivement 1,8% 
(1 600 ha) et 2,8% (2 500 ha).  

Quelques forêts ou grands bois, qui ponctuent et 
structurent le territoire, sont néanmoins 
présents : forêts de Berdoues, de Saint-Blancard, 
de Réjaumont, de Bouconne, b­ ´ TŻ ÄN|ŵ TX
#J´´­ÄX´ŵ TŻ  z«J«ŹŸ 

 Ä ?ÄTŵ ´Ä³ ӃX´ N­ºXJÄÈ TX ӃŻ ´ºJ³JNŵ Ä«X
dissymétrie est lisible entre versants courts, 
abrupts et boisés et versants agricoles, au relief 
aplani.  

Des boisements de feuillus prépondérants sont 
³ⱴZⱴ³X«Nⱴ´ ´Ä³ ӃŻ ³ªJz«JN Xº ӃŻ ´ºJ³JN ­ ´X
retrouvent des essences telles que les chênes, les 
charmes et encore les châtaigniers. 

Les CC du Grand Armagnac (25ӆƏŵ $¯Ä³
TŻ ´ºJ³JN X« +J´N­z«X ƎǏ3%), Val de Gers et Bas 
Armagnac (22%) et Astarac Arros en Gascogne 
(21%) sont les territoires où la part de ces 
surfaces est la plus représentée.  

De manière générale, le territoire du SCoT de 
Gascogne est partagé selon un axe Nord-Ouest / 
Sud-Est, la partie Ouest recevant les secteurs les 
plus densément boisés, la partie Est celle où les 
X´°JNX´ Z­³X´º X³´ ´­«º ӃX´ ª­ «´ °³ⱴ´X«º´Ÿ $ŻX´º
dans sa partie septentrionale (CC de la Lomagne 

Gersoise) que les espaces forestiers sont les plus 
NӃJ ³´Xªⱴ´ ƎǔӆƏŵ J «´  ²ÄŻJÄ ?ÄT-Est sur la CC du 
Savès (mois de 9%). 

 ӃŻⱴN|XӃӃX N­ªªÄ«JӃXŵ ӃX´ N­ÄÆX³ºÄ³X´
Z­³X´º ⱳ³X´ °XÄÆX«º ­´N ӃӃX³ TX ǎӆ Ǝ2JӃJ««Xŵ ; ´Ź
sur la CC de la Lomagne Gersoise) à 38% pour la 
commune de Pujaudran au sud de la forêt de 
Bouconne (CC de la Gascogne toulousaine), à 
42% pour Laguian-Mazous (CC Astarac Arros en 
Gascogne), à 44% pour Monclar (CC du Grand 
Armagnac) et Montégut -Arros (CC Astarac Arros 
en Gascogne) et culminer à 52% sur la commune 
de Betplan au Sud (CC Astarac Arros en 
Gascogne). 

2ŻX«´XªMӃX TX NX´surfaces naturelles participent 
à la qualité des paysages et des écosystèmes et 
constituent un habitat privilégié pour de 
nombreuses espèces floristiques et 
faunistiques (cf. chapitre Préservation du 
patrimoine naturel et de la biodiversité).  

Les surfaces naturelles restantes (5%), au sens de 
la nomenclature du projet de décret sur 
ӃŻartificialisation, dessinent des milieux ouverts, 
des sols nus qui présentent un intérêt varié pour 
la faune et la flore, des surfaces en eau mais 
également des ́ Ä³ZJNX´ TŻJNº Æités extractives de 
matériaux en exploitation. 

Les surfaces « naturelles » au sein du territoire du SCoT de Gascogne 

Sources : OCS GE IGN 2013, AUAT 
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Un réseau hydrographique dense et 
réparti sur tout le territoire  

Avec moins de 0,8 % de la superficie du SCoT de 
Gascogne, les surfaces en eau revêtent 
différentes formes. 

Le chevelu hydrographique qui irrigue le territoire 
se st³ÄNºÄ³X °³ «N °JӃXªX«º JÄº­Ä³ TŻÄ«X T ÊJ «X
de rivières selon un axe Sud-Nord, des coteaux 
de Magnoac et Bigorre vers les plaines et vallées 
du Gers (Bas-Armagnac, Ténarèze et Albret, 
Lomagne gX³´­ ´Xŵ ;JÉ´ TŻ ÄN|ŵ ?JÆⱳ´
toulousain).  

$X´ N­Ä³´ TŻXJÄ ªJ³²Äent le territoire ; leur 
ripisylve ´Ż «´N³ ÆJ«º TJ«´ӃŻJ³ªJºÄ³X ÆⱴzⱴºJӃX
identifiée précédemment. 

LX´ ´Ä³ZJNX´ X« XJÄÈŵ ­Äº³X ӃX´ N­Ä³´ TŻXJÄŵ
ruisseaux et rus, se composent de milieux 
aquatiques naturels ou artificiels, de tailles 
modestes, présents sur lŻX«´XªMӃX TÄ ºX³³ º­ ³X. 
Une multitude de petites retenues collinaires 
sont également disséminées au sein des espaces 
agricoles.  NXӃJŵ ´ŻJ¤­ÄºX TŻ ª°­³ºJ«º´ ³ⱴ´X³Æ­ ³´
artificiels, recensés particulièrement dans 
ӃŻ ´ºJ³JN : le lac de barrage de la Gimone, le lac de 
5 ⱴӃJ«ŵ ӃX ³ⱴ´X³Æ­ ³ TX ӃŻ ´ºJ³JNŵ ӃX ӃJN TÄ 2 ÊXºŵ ӃJ
³XºX«ÄX TX ӃJ #J³JTⱴXŹ ­Ä X«N­³Xŵ TJ«´ ӃŻEst 
gersois, le lac de Thoux-Saint-Cricq, et en Grand 
 ³ªJz«JNŵ ӃX ӃJN TX ӃŻCMÉŹ 

(ºJ«z´ Xº ӃJ«TX´ |Äª TX´ TX ӃŻ ³ªJz«JNŵ
ruisseaux et rivières non réalimentés, lacs 
collinaires, étangs et prairies humides sont 
º­ÄºXZ­ ´ JÄ¤­Ä³TŻ|Ä  Z³Jz Ӄ ´ⱴ´ Xº ªX«JNⱴ´ °J³le 
dérèglement climatique (modification du régime 
pluviométrique avec moins d'eau en été et plus 
d'eau en hiver, évapotranspiration des sols et 
végétaux liée à l'augmentation des 
températuresŹ).  

De nombreux périmètres de protection ou 
TŻ «ÆX«ºJ ³Xsont dénombrés, le long des 
°³ «N °JÄÈ N­Ä³´ TŻXJÄ Xº ÆJӃӃⱴX´ |Äª TX´ ´Ä³
ӃŻ ³ªJz«JNŵ JÄº­Ä³ TX´ ÆJӃӃⱴX´ TX ӃJ +ⱴӃ ´Xŵ TX
ӃŻ T­Ä³ŵ ⱴºJ«z TX ӃŻ ³ªJznac, Midou, coteaux de 
ӃŻ8´´X ► 5­«ºX´²Ä ­Ä Xº TJ«´ ӃX´ ÆJӃӃⱴX´ TX ӃJ
+ ª­«X Xº TX ӃŻ ³³Jº´Ÿ 

 

Un territoire marqué par le mitage de 
ӃŻÄ³MJ« ´Jº ­« 

15% des surfaces artificialisé es réellement 
bâti es 

Recouvrant 33 463 ha en 2013, les surfaces 
artifi cialisées ne représentent que 6% de la 
superficie du territoire,  comparativement aux 

16% des surfaces boisées et aux 78% des 
surfaces à vocation agricole. Sur ces 33 463 ha, le 
bâti ne constitue que 15% de ces surfaces, soit 
4 872 ha (0,9% de la superficie du territoire ).  

La part des surfaces bâties varie, ► ӃŻⱴN|XӃӃX
intercommunale, entre 0,6% sur la CC Artagnan 
de Fezensac à 1,2ӆ ´Ä³ ӃJ $ +³J«T  ÄN| $¯Ä³ 
de Gascogne, pour atteindre 1,4% sur la CC de la 
Gascogne Toulousaine. 

Ces taux ne dépassent pas 4,6ӆ ► ӃŻⱴN|XӃӃX
communale pour Auch (335 ha), avoisinent 4,1% 
pour Nogaro, 3,5% pour Fontenilles, 3,1% pour 
Mirande, ǐŵǍӆ °­Ä³ *ӃXÄ³J«NXŹ 

Si les 6% de surfaces artificialisées, dont 0,9% de 
surfaces bâties T­««X«º ӃŻ ª°³X´´ ­« TŻÄ« ZJ MӃX
« ÆXJÄ TŻÄ³MJ« ´Jº ­«ŵ ӃŻJ«JӃÉ´X Z «X TÄ º ´´Ä
urbain révèle une grande dispersion des 
constructions sur le territoire (prégnance du bâti 
Jz³ N­ӃXŵ |JªXJÄÈŹƏŸ 

Autre élément prégnant, la part prise par les 
surfaces imperméabilisées en raison de leur 
revêtement (routes, parcs de stationnement, 
placesŹƏŸ $X´ ´Ä³ZJNX´ ³X°³ⱴ´X«ºX«º Ǔ 877 ha à 
ӃŻⱴN|XӃӃX TÄ ?$­A TX +J´N­z«XŸ (ӃӃX´ N­ÄÆ³X«º
ǑǍǑ |J ´Ä³ ӃJ $$ $¯Ä³ TŻ ´ºJ³JN X« +J´N­z«X et 
¤Ä´²ÄŻ► ǎ 094 |J ´Ä³ ӃJ $ +³J«T  ÄN| $¯Ä³ TX
Gascogne.  

Les territoires les plus imperméabilisés sont ceux 
TŻ ÄN| ƎǔŵӄӆƏ, Nogaro (9,3%), Mirande (6,5%), 
*­«ºX« ӃӃX´ ƎӄŵǑӆƏŹ 

La lecture de la cartographie des espaces 
artificialisés met en évidence le poids relatif de la 
centralité que représente Auch, ainsi que celui 
des bourgs-centres qui maillent le territoire 
(Condom, 2Ż.´ӃX-Jourdain, Eauze, Fleurance, 
Lectoure, Vic-Fezensac, Fontenilles, Cazaubon, 
Mirande, Castelnau-TŻ ÄÊJ« 2JMJ³³ⱳ³XŵGimont, 
?JªJºJ«ŵ 5JÄÆXÊ «ŵ 6­zJ³­ŹƏŸ 

La périurbanisation qui se développe sur la partie 
Est du territ oire, X« Ӄ X« JÆXN ӃŻJºº³JNº Æ ºⱴ TX ӃJ
métropole toulousaine, engendre des pressions 
de plus en plus prégnantes sur les espaces : 30% 
TX ӃŻXÈºX«´ ­« TX ӃJ N­Ä³­««X °ⱴ³ Ä³MJ «X TX ӃŻJ ³X
urbaine de Toulouse enregistrée entre 1999 et 
ǏǍǎǍ ´ŻX´º ZJ ºX TJ«´ Ӄe Gers (soit 32 communes 
gersoises).  

De par son histoire, son économie, ӃŻⱴÆ­ӃÄº ­« TX´
pratiques agricoles, la structure de sa population 
Xº ӃŻⱴÆ­ӃÄº ­« TX´ °³Jº ²ÄX´ TX´ ªⱴ«JzX´Źŵ ӃX
territoire  est confronté à un dépeuplement des 
centres anciens au profit des périphéries.  

Opposant maisons de ville et habitat 
°JÆ ӃӃ­««J ³Xŵ NX´ ºX«TJ«NX´ ► ӃŻ¯ÄÆ³X ­«º °­Ä³
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conséquence, outre des incidences directes sur la 
N­«´­ªªJº ­« TŻX´°JNX´ «JºÄ³XӃ´ŵ Jz³ N­ӃX´ Xº
forestiers, une banalisation des espaces 
périphériques, par la production de paysages 
urbains contrastés, entre un habitat récent, isolé, 
et des façades dégradées, de la vacance et la 
°JÄ°ⱴ³ ´Jº ­« TX´ N¯Ä³´ TX Æ ӃӃJzXŸ 

 

Le poids prépondérant de la végétation 
non ligneuse liée aux surfaces 
arti ficialisées 

Très présents sur le territoire, ces « espaces verts 
artificialisés » ªJ³²ÄX«º ӃŻXª°³X «ºX Ä³MJ «Xŵ
TŻⱴӃⱴªX«º´ TX «JºÄ³X X« Æ ӃӃX : ¤J³T «´ TŻJz³ⱴªX«º

des habitations individuelles, parcs 
urbains (square Jérôme Cuzin, parc du Couloumé 
à Auch, jJ³T «´ TX $­Ä³´ J«Jŵ 2J >­ª XÄŹ), zones 
et bases de loisirs (Le Houga, Miélan...). 

Leur superficie avoisine quatre fois celle des 
espaces bâtis, soit 19 265 ha (3,4% de la 
superficie du territoire) . 

Leur présence caractérise également la faible 
densité du tissu urbain des quartiers 
périphériques des centres-bourgs. 

Ces espaces couvrent près de 2 660 ha sur la 
CA +³J«T  ÄN| $¯Ä³ TX +J´N­z«Xŵ Ǐ 264 ha sur 
la CC de la Lomagne Gersoise, 1 999 ha sur la 
CC du Grand ArmagnacŹ

 

Les surfaces artificialisées au sein du territoire du SCoT de Gascogne 

Sources : OCS GE IGN 2013, AUAT 
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Consommation dôespaces naturels, agricoles et   

forestiers  

 

 

 

 

La loi Climat et Résilience, promulguée le 22 août 
2021, apporte dans ӃX ... TX ӃŻJ³º NӃX ǎǔǑŵune 
définition de la consommation des espaces 
naturels, agricoles et forestiers. Cette dernière 
esº X«ºX«TÄX N­ªªX ӃJ N³ⱴJº ­« ­Ä ӃŻXÈºX«´ ­«
XZZXNº ÆX TŻX´°JNX´ Ä³MJ« ´ⱴ´ ´Ä³un territoire 
donné. 

Cette notion  fait ainsi référence aux flux observés 
sur le territoire  du SCoT, NŻX´º-à-dire aux 
ⱴN|J«zX´ X«º³X ºÉ°X´ TŻX´°JNX´ (exemple : 
espace agricole ou naturel vers espace urbanisé). 
$X´ ZӃÄÈ °X³ªXººX«º TŻJ°°³ⱴN X³ Ä«X ⱴÆ­ӃÄº ­«
dans l'occupation des sols, à des dates 
TŻ­M´X³ÆJº ­« T ZZⱴ³X«ºX´Ÿ 

;­Ä³ ⱴºÄT X³ ӃŻX«´XªMӃX TX´ N|J«zXªX«º´
intervenus sur le territoire, la mise à disposition 
TŻJÄ ª­ «´ TXÄÈ ª Ӄlⱴ´ ªX´ TŻÄ«Xbase de 
d­««ⱴX´ TŻoccupation des sols est nécessaire. En 
N­Ä³´ TX TⱴÆXӃ­°°XªX«º ► ӃJ TJºX TŻⱴN³ ºÄ³X TX NX
document, ces éléments font défaut, début 2022 .  

En ӃŻJM´X«NXde ces outilsŵ ӃŻJ«JӃÉ´X TX ӃJ
N­«´­ªªJº ­« TŻ(´°JNX´ 6JºÄ³XӃ´ŵ  z³ N­ӃX´ et 
Forestiers (ENAF) sur les dix dernières années, 
est appréciée au regard des fichiers fonciers, 

source de données statistiques, issue de 
ӃŻJ°°Ӄ NJº ­« 5 0.$ Ǝ5 ´X Ὅ 0­Ä³ TX´
Informations Cadastrales) de la Direction 
Générale des FInances Publiques (DGFiP) pour 
zⱴ³X³ Xº NJӃNÄӃX³ ӃŻ ª° º Z­«N X³Ÿ 

Ces données de référence au niveau national sont 
mises à disposition sur le portail national de 
ӃŻJ³º Z N JӃ ´Jº ­« des sols, observatoire construit 
°J³ ӃŻ(ºJº °­Ä³ ´Ä Æ³X ӃX´ °|ⱴ«­ªⱳ«X´ Ӄ ⱴ´ ► ӃJ
N­«´­ªªJº ­« TŻX´°JNX Xº ► ӃŻJ³º Z N JӃ ´Jº ­«Ÿ
(ӃӃX´ °X³ªXººX«º X« ­Äº³X TŻJ TX³ ӃX´ ºX³³ º­ ³X´ ►
³ⱴ°­«T³X JÄÈ XÈ zX«NX´ TÄ $­TX TX ӃŻC³MJ« ´ªX
Ӄ­³´ TX ӃŻⱴӃJM­³Jº ­« TX ӃXÄ³´ T­NÄªX«º´
dŻÄ³MJ« ´ªX.  

La précision parcellaire de cette source de 
données °X³ªXº TŻX´º ªX³ Xº de retracer 
ӃŻ| ´º­³ ²ÄX TX´ ⱴÆ­ӃÄº ­«´ TŻ(6 *ŵ ► ӃŻⱴN|XӃӃX
communale, sur une période couvrant une 
décennie, de 2010 à 2020.  

.Ӄ «X ´ŻJz º X« JÄNÄ«X ªJ« ⱳ³X TŻÄ«X ­M´X³ÆJº ­«
TX ӃŻⱴÆ­ӃÄº ­« TX´ ³ⱳzӃXªX«º´ z³J°| ²ÄX´ Ǝ°ӃJ« TX
zonage) des T­NÄªX«º´ TŻÄ³MJ« ´ªX Ӄ­NJÄÈŸ 

 

$X ²ÄŻ Ӄ ZJÄº ³XºX« ³ :   

Á C«X N­«´­ªªJº ­« TŻX´°JNX ­M´X³ÆⱴX
principalement sur un large secteur est du 
ºX³³ º­ ³Xŵ ´Ä³ ӃŻJzzӃ­ªⱴ³Jº ­« TŻ ÄN| Xº ӃX
long des principaux axes de communication 

Á Un rythme de consommation des espaces 
naturels, agricoles et forestiers qui diminue 
globalement ► ӃŻⱴN|XӃӃX TÄ ?$­A 
- Ä« ³XNÄӃ ªJ³²Äⱴ ´Ä³ ӃX ;JÉ´ TŻ ÄN| 
- un regain sur les Portes de Gascogne et 
dans une moindre mesure sur le PETR Pays 
TŻ ³ªJz«JN 

Á Un volume de prélèvements sur les espaces 
naturels, agricoles et forestiers 
relativement faible au regard de leur 
couverture sur le territoire  

Á Une banalisation des espaces 
°ⱴ³ °|ⱴ³ ²ÄX´ŵ °J³ ӃJ °³­TÄNº ­« TŻ|JM ºJº
pavillonnaire. 

Chiffres clés   

2 592 ha prélevés sur les espaces 

naturels, agricoles et forestiers entre 2010 et 
2020, soit 259 ha/an en moyenne 

2 017 ha prélevés pour le 

développement de secteurs à vocation habitat, 
soit 202 ha/an en moyenne 

0,5%, volume des prélèvements 

TŻX´°JNX´ «JºÄ³XӃ´ŵ Jz³ N­ӃX´ Xº Z­³X´º X³´ JÄ
regard de leur couverture sur le territoire  

2 logements sur 3 construits 

en diffus 

40% de la surface des bâtiments 

économiques produits sont à vocation agricole 

 



 

44 

GASCOGNE PATRIMONIALE 

C«X N­«´­ªªJº ­« TŻX´°JNX´ «JºÄ³XӃ´ŵ
agricoles et forestiers qui tend à 
ralentir entre 20 10 et 20 20 

259 hectares prélevés en moyenne sur les 
espaces naturels, agricoles et forestiers au 
cours des dix dernières années  

Entre 2010 et 2020, près de 2 592 hectares ont 
été soustraits aux espaces naturels, agricoles et 
forestiers, soit une moyenne annuelle de 
259 |XNºJ³X´ ► ӃŻⱴN|XӃӃX TÄ ?$­A TX +J´N­z«XŸ
Bien que les volumes de prélèvements soient 
conséquents, ils ne représentent toutefois que 
0,5% de la couverture de ces espaces sur le 
territoire.   

LJ TÉ«Jª ²ÄX TX N­«´­ªªJº ­« TŻX´°JNXŵ ´Ä³ ӃJ
dernière décennie, ´Ż «´N³ º TJ«´une trajectoire 
de MJ ´´X TX´ °³ⱴӃⱳÆXªX«º´ TŻX´°JNX´ Jz³­-
naturels à des f «´ TŻJ³º Z N JӃ ´Jº ­« ´Ä³ ӃX ?$­A
de Gascogne. Amorcée dès 2011, cette inflexion 
´ŻX´º JNNⱴӃⱴ³ⱴX ¤Ä´²ÄŻX« ǏǍǎǒŸ 

Depuis 2018, cette consommation a basculé sous 
ӃX ´XÄ Ӄ TX´ ǏǍǍ |J °³ⱴӃXÆⱴ´ °J³ J«Ÿ 2ŻJ««ⱴX
suivante (2019), une légère augmentation 
(190 ha) est observée sans pour autant franchir 
ce seuil. La tendance observée (en hausse), sur 
NXººX TX³« ⱳ³X J««ⱴX ► ӃŻⱴN|XӃӃX TÄterritoire,  
´Ż «´N³ º ► ӃŻ «ÆX³´X TX ӃJ TÉ«Jª ²ÄX «Jº ­«JӃX ­, 
´Ä³ ӃŻJ««ⱴX ǏǍǎǔŵ Ä« ³XNÄӃ  ª°­³ºJ«º TÄ ³Éº|ªX
TX N­«´­ªªJº ­« TŻX´°Jce est constaté.  

2J N­«´­ªªJº ­« TŻX´°JNX X´º ´Ä¤XººX ► TX´
­´N ӃӃJº ­«´ ZJ ºX´ TX ° N´ Ӄ ⱴ´ ► ӃŻⱴªX³zX«NX TX
projets (logements, équipements, infrastructures, 
zones économiques, etc.) mais également de 
creux qui pourraient être attribués à la fin des 
°³­z³JªªX´ X«zJzⱴ´ŵ Æ­ ³X ► ӃŻJººX«ºX TX
nouvelles opérations. Les chiffres présentés 
masquent ainsi des disparités chronologiques et 
territoriales, et ce fléchissement doit être 
relativisé. 

Lorsque sont étudiées distinctement les périodes 
2010-2013, 2013-2016 et 2016 -2020, deux 
ºX«TJ«NX´ ªJ¤XÄ³X´ ´­«º ³XӃXÆⱴX´ ► ӃŻⱴN|XӃӃX TÄ
territoire  : 

¶ La première concerne la période 2013-
2016 au cours de laquelle est entrevu un 
ralentissement dans les mutations des 
espaces agro-naturels (environ 225 ha 
prélevés en moyenne par an contre 287 
ha au cours de la période précédente). 
Sur cet intervalle la baisse intéresse 
ӃŻX«´XªMӃX TX´ ;(A>Ÿ 

¶ La seconde vise les dernières années 
TŻ­M´X³ÆJº ­« JÄ N­Ä³´ TX´²ÄXӃӃes une 
³X°³ ´X TX ӃJ N­«´­ªªJº ­« TŻX´°JNX´

naturels, agricoles et forestiers est 
observée, portée principalement par le 
PETR Pays Portes de Gascogne où les 
pressions exercées sur ces espaces sont 
les plus importantes du fait, notamment, 
TX ӃŻ «ZӃÄX«NX TXla métropole 
º­ÄӃ­Ä´J «XŸ # X« ²ÄŻX« |JÄ´´Xŵ ӃX´
Æ­ӃÄªX´ °³ⱴӃXÆⱴ´ «ŻJººX z«X«º °J´ NXÄÈ
observés sur la période 2010-2013 (264 
ha en moyenne par an contre 287 ha). 

 

Evolutions entre 2010 et 2020, en moyennes annuelles, 
TX´ °³„Ӂ”ÆXªX«º´ TŹ(6 * ´Ä³ ӁX ?$­A Te Gascogne et les 
3 PETR (en ha) 

Sources : Fichiers MAJIC 2010-2020, DGFIP 2021  

Territoire 
concerné 

Période 

2010-
2013 

Période 

2013-
2016 

Période 

2016-
2020 

Dernière 
décennie 

2010-
2020 

PETR Pays 
TŻ ³ªJz«JN 

79 44 55 59 

PETR Pays 
TŻ ÄN| 

80 72 46 64 

PETR Pays 
Portes de 
Gascogne 

127 110 163 136 

SCoT de 
Gascogne 

287 225 264 259 

 

53% des prélèvements (1 362 ha) sont 
inventoriés sur le PETR Pays Portes de Gascogne. 
.Ӄ´ ³X°³ⱴ´X«ºX«º Ǐǒӆ °­Ä³ ӃX ;(A> ;JÉ´ TŻ ÄN|
(640 ha) et 23% pour le PETR Pays TŻ ³ªJz«JN
(590 ha).  

 ӃŻⱴN|XӃӃX TX´ ;(A>ŵ TX´ T ´°J³ ºⱴ´ ´X Z­«º ¤­Ä³Ÿ 
2J MJ ´´X N­«´ºJºⱴX ► ӃŻⱴN|XӃӃX TÄ ?$­A X´º
continue sur ӃX ;(A> ;JÉ´ TŻ ÄN|Ÿ ?Ä³ ӃX ;(A>
Pays TŻ ³ªJz«JNŵ Ä« ӃⱴzX³ ³XM­«T X´ºconstaté 
X«º³X ǏǍǎӄ Xº ǏǍǏǍŵ ºJ«T ´ ²ÄŻÄ«X |JÄ´´X °ӃÄ´
marquée apparaît dans cette même temporalité 
´Ä³ ӃŻest du territoire. Les rythmes de 
consommation sont ainsi passés de 44 ha/an à 
55 |JƄJ« °­Ä³ ӃŻ ³ªJz«JN Xº TX ǎǎǍ ha/an à 
163 ha/an sur les Portes de Gascogne. Sur ce 
dernier territoire, des régularisations dans la base 
de données fiscales peuvent expliquer pour 
partie la hausse importante constatée sur les 
dernières années. 
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*ӁÄÈ TX N­«´­ªªJº ­« TŹespaces naturels, agricoles et forestières (en ha), entre 2010 et 2020, sur le SCoT de Gascogne  

Sources : Fichiers MAJIC 2010-2020, DGFIP 2021, IGN, AUAT 

 

 

Appréciés dans leur globalité, les prélèvements 
sur les ENAF font apparaitre les parties du 
territoire sous pressions et/ou contraintes par le s 
TⱴÆXӃ­°°XªX«º´ Ä³MJ «´Ÿ 2­³´²ÄŻ Ӄ´ ´­«º
³J°°­³ºⱴ´ ► ӃŻJNNÄX Ӄ Tⱴª­z³J°| ²ÄXrecensé sur 
le territoireŵ NX ´­«º TŻJÄº³X´ TÉ«Jª ²ÄX´ ²Ä sont 
mises en exergue. 

En 2017, la population résidente du SCoT de 
Gascogne avoisinait les 179 800 habitants, soit 
près de 2 600 habitants supplémentaires (environ 
525 habitants supplémentaires par an en 
moyenne), avec des dynamiques particulières 
selon les secteurs géographiques. 

La cartographie en page suivante fait apparaitre, 
► ӃŻⱴN|XӃӃX N­ªªÄ«JӃXŵ ӃJ N­«´­ªªJº ­« TŻ(6AF 
à vocation habitat / mixte  pour un habitant 
supplémentaire. Les variations de couleurs 
indiquent, des teintes les plus claires aux teintes 
les plus foncées, un volume croissant de 
°³ⱴӃⱳÆXªX«º °­Ä³ ӃŻJNNÄX Ӄ TŻÄ« |JM ºJ«º
supplémentaire. Le marron foncé fait ressortir les 
communes en décroissance démographique mais 
ayant consommé des espaces agro-naturels sur 
cette période quinquennale (2012-2017). 

Trois grands enseignements se dégagent à la 
lecture de cette carte :  

¶ E« °³Xª X³ Ӄ XÄŵ  Ӄ X´º N­«´ºJºⱴ ²ÄŻÄ« habitant 
supplémentaire sur la partie Est du territoire 
ª­M Ӄ ´X ª­ «´ TX Z­«N X³ ²ÄŻÄ« «­ÄÆXӃ
J³³ ÆJ«º ´Ä³ ӃŻJzzӃ­ªⱴ³Jº ­« JÄ´N ºJ «X ­Ä
encore sur la partie ouest du territoire . Ceci 
´ŻXÈ°Ӄ ²ÄX «­tamment par le coût du foncier 
ainsi que par la capacité des communes à 
rationaliser le foncier. 

¶ Le deuxième concerne les communes 
T ´´ⱴª «ⱴX´ ´Ä³ ӃŻX«´XªMӃX TX´ Ê­«X´ ³Ä³JӃX´ŵ
► ӃŻⱴNJ³º TX´ JÈX´ ªJ¤XÄ³´ TX N­ªªÄ« NJº ­«ŵ
T­«º ӃX´ °³ⱴӃⱳÆXªX«º´ TŻ(6 * °­Ä³ Ä«
nouvel arrivant dépassent les 1 000 m², 
ªJ³²ÄJ«º ӃŻX´´­³ TŻÄ« |JM ºJº  «T Æ TÄXӃ
« aéré ». 

¶ Le troisième a trait au nombre de communes 
en décroissance démographique mais ayant 
enregistré Ä«X N­«´­ªªJº ­« TŻENAF sur 
leur territoire (180 communes sur les 397 du 
territoire) .
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$­«´­ªªJº ­« TŹespaces naturels, agricoles et forestiers à destination TŹ|JM ºJº / mixte par habitant supplémentaire 
entre 2012 et 2017, sur le territoire du SCoT de Gascogne 

Sources : Fichiers MAJIC 2010-2020, DGFIP 2021, Insee, IGN, AUAT 

 

 ӃŻⱴN|XӃӃX  «ºX³N­ªªÄ«JӃXŵ Ä«X
N­«´­ªªJº ­« TŻX´°JNX ­M´X³ÆⱴX
principalement sur un large secteur Est du 
ºX³³ º­ ³Xŵ ´Ä³ ӃŻJzzӃ­ªⱴ³Jº ­«auscitaine et 
le long des principaux axes de 
communication  

2X´ N­«´­ªªJº ­«´ TŻX´°JNX ӃX´ °ӃÄ´
importantes ont été effectuées sur la CC de la 
Lomagne Gersoise, avec près de 438 hectares 
N­«NX³«ⱴ´ ´Ä³ ӃJ °ⱴ³ ­TX TŻ­M´X³ÆJº ­« (2010-
2020), suivi des CC de la Gascogne Toulousaine 
(environ 320 ha) et de la $ +³J«T  ÄN| $¯Ä³ TX
Gascogne (environ 309 ha). 

A contrario, ces prélèvements restent inférieurs à 
Ä«X NX«ºJ «X TŻ|XNºJ³X´ ´Ä³les CC Artagnan en 
Fezensac (66 ha) et $¯Ä³ TŻ ´ºJ³JN X« +J´N­z«X
(96 ha). 

 ӃŻⱴN|XӃӃX N­ªªÄ«JÄºJ ³Xŵquatre dynamiques se 
dégagent sur le territoire : 

¶ Une dynamique de diminution constante des 
°³ⱴӃⱳÆXªX«º´ TŻ(6 * ­M´X³ÆⱴX TX°Ä ´ ǏǍ10 
sur les CC Artagnan de Fezensac, CC 
Bastides de Lomagne, CC du Grand 

Armagnac et CA +³J«T  ÄN| $¯Ä³ TX
Gascogne. 

¶ Une hausse des prélèvements sur la période 
intermédiaire 2013-2016 puis une baisse sur 
la période récente sur la CC Astarac Arros en 
Gascogne, la CC de la Gascogne Toulousaine 
et la CC Val de Gers. 

¶ Une baisse de la con´­ªªJº ­« TŻX´°JNX
entre 2013-2016 puis une hausse sur 2016-
2020, sur la CC $¯Ä³ d'Astarac en Gascogne, 
la CC de la Lomagne Gersoise, la CC du Bas 
Armagnac et la CC du Savès. 

¶ Et enfin u«X TÉ«Jª ²ÄX TŻJNcroissement des 
prélèvements sur les espaces naturels, 
agricoles et forestiers observée sur certaines 
intercommunalités (CC de la Ténarèze et CC 
des Coteaux Arrats Gimone).  

A un échelon plus local, il est intéressant 
TŻ­M´X³ÆX³ ²ÄX ӃX´ T ´°J³ º ­«´ TŻ(6 * ´X
concentrent principalement sur des communes 
ºXӃӃX´ ²ÄX 2Ż.´ӃX-Jourdain, Fleurance, Auch, 
Lectoure, Condom, Fontenilles, Gimont Eauze, 
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